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I.S LCOOINcANlEéi A UNE OccsE aRECiSE.I E Steanmer ST. .OUIS commnencera ses vevages
fi r:guliers i a lrnie, Dinisete pocbain le 7 ds

aut an ,teCntinua pendant la sius, mim, les tii-
manchms en partanut de ignlitréal à 1 heure P. l., et
resenant de bWme heure dans l'preo-sdLi.

1juin.

LIlItAIRIE CANADIENNE
ne

[Ci-dcviant associé de »M. J, B. oIuAND,]

Rue Si. Fiînacnl, No. 19,

ANCIENNE DEMiJtIE.

L E Soussigné, tr s-reconnaismant de l'aencuaram-
ment ue n upqueeueo uîîaelrcueeu 1inttljns Omit tbli mu muuuulu lui

ucedr, a l'honnîîîeur de cae nîîuîuîîîemr qu'il rietioe mnua-
ur u l A R E, lilIbt LtLE et RElIt.ItL, et

i, se m uer par remaprunerii ment qui n eu-tira à lus er-
uir, l'xacutitde et lu poiuetuluhit asic bcnquliles il enéca-
ira le ordres qui lui sur t imi, de ci'timer à tiéri-
Ur lee ruréfiauce et cellue, iliblic crambiér

Aussi amuir ritr! à 1'. e qu'rae il a reçru
ur la en-ue des I.isres l'uauu dis luo mata-
iota,:i vini d'un réduire les prix ccune unit :
.ilhaire des Eclue C aé'i ea, .t'£ - O6
S e TrauTraié îles iamDeiirs dum Cirdtlnen hi 15 0
tirammauirudes Freres 0 12 0
E-reice tirhgrapique mis en rappit

-la tirnnu.aire 0 17 6
A iuneuiu a du - rt-er 0 1 i
,, 1  ac lacreO 15 ma

.it .t I lnte L e ï
liet Caucismie t 2 il
t;rumair le 1.'llommond m 6 0

.Anglais 0 14 0
Alré de l'tlimire Suinte, ylllistoire de

ertae ei e I'list.ire du Cauada. 0 10 1
laitréal, 28 juilit 18-6.

C11EMIN DE FER

lit:

ST. LAURENT E'' D L'ATLANT[QUE.

L ES Souignés, étniit propriéuîsires de pas muinsi de
Si: Cstm r a pari dans le aljilal de la

fii.\PAtiNli-. tI)itillu'NllN i. FEl DL ST. LtL.
liif.N f ET DE t.'A'[ LANIltt E. ummgi't par le
présenit une ASSI CBL. E El.:N Eit.L h. SIPl.CIAî.î:
des actionnaires da.s lu diie cm gni u, qui .era tem P.

suil EAUXD l.L COltPAGtI, No1U8. Pelitce

Me St. Jaque, dans la cité de alnréal, SAMLIDI, le
SNGTt-lii;XI Il..Jior du eunurait. à .L·X heures
P. M. pr ies, pouri prendreeuosidtrin l'état de,
f.ires de lu dite nspagmic, et lécider sur nexpédienice

il: procéder a la cosusitrutionî du Chem n, ou le preidre
des mesres ipour l'abandiun ligul le I'utreprise.

On d it rem quer ue cte asaeinbléC est convouée
i l de ella qui Jait me teunir le 17 mraut, date

S i casidérée trop prochaine, par raîpirt aux résiul->
tain qu'on doit auLtedre de l'Asîemublée Plublique qui aura
liru le 10 du courait, et parcequ'elle ie renmpiit pas Pl'ais
légal exigé par l'Acte d iicoriruiuii.

G. lOFF.TT,
Jolis PlOTIIINC''îlIl,

TIIlOMAS t'R»,
COILISs RSs2 k Co.,
JOiNTOlu.0ANCE & Co.,

CARTE, CO AN & Ca ,,
JOSEPiH JONLS,
T. A, STAbN SII,

yOV C ChOSS,TIIOS. EtIl. Co.,
TAIT, FOW1.ER Co.,
D. L. MA rtEltON,
ROBERT ARMOUit. -

Ertrait des minutIes dai' Bureau des Directurs do la
CIpagnie d uChemin de Fer du iSt. Luiarent etlde
l'.ilauitique, landi le 3 soli 1846.

Vu qu'à une assemblée Générale Spéciale des action- oti-
taires de la COMPAGtNIE DU CHEMIN DE-lElt A
DU ST. LAURENT ET DE L'ATLANSNCJE, tonueiUa S Actionnaires de cePHOTEL.DALEY, daims cette Cité, jeudi. le 20 ultim, a ér rent, qu'une
l éd résotu que de efforts réitérés seraientfait ou L rderA CN
tequfrir an saperpoar J'entreprise plusmtsêenuîquervîét' Ul et après CeT

qu l1 et senra payabl e tarsl
u l'an a vpuaoir jusq ' arteJ i atqu •dcequ une Le liresa prautre assemblés Spécial Générahe de la Compagnie soit coradt, juqaun r eptee

rOnvoqué, piont décider expresîémîent si l'outrage sera Par ordra
cM encé, ou la Compagnie légalement dissoute etI
t expédient de faire connatre que dnss le ess ù l'en- Montrétl,1 t4 aot, 1846.

lepise urait abandonnée, l'n m'exigerataucune contri n

bution poue défrayerlea dépeise, dsl mart dessouscrip-'
lurs eucapital depuis le ii atimo., i qu'i sit. 18 1UX EN

Rétli..- Que da.s le ens où Il scrtt m termin, à la
Inichaie Assemblée Cnéral Spciale des albtinairei S propositions seront
de dissoudre la Conspagnie, les snuscripteurs. aux arts,' an étude, Grande ru
depuis le 30 du niais dernier, ieroi;tIxempts de payer' d'ici au 26 AOUT courant

cun intalepeteut a ba n pur . ayerC a soie LsOten Briqu
épenses ccerueà parte Comepule. *côteuat. Piereen le mun

Par'ordre-' m rOisse da.ht tréal, le tout mu
THOMAS 11BERSrr' -. 'Par ordÏe des Co

-- !1 deSe a r trg e
sMntruIe >iut,tos4. ld.,t"'jl an-.:1846i

S.
ette Institution, cont notifié

DIVIDENTE SEII-AN
(trois et demi) e été déclaré
l lerSEPTEMBtE prochain.
'nuit fermés depuis le 16 aebg
mbre prochain.
edes directeurs,

B.1Il. L EMMIE,
LCaissier.

TRP PR RNE URS.
.reçues par le soussigné, en
ue du Faubourg St. Joseph
pour l'érection d'une Mat
ni ou esi, à étre bâtie su
sîelpetlité de St. Pierre, Ps-

uivant plan et devis.
mmisaires,

J. B. HOULE'.
stecrd.-Três.

vol. III. No.18 Aout, 1846.

s de 3 pagup
me demu i s. AadouNNiE de It

amie' aOXmEt

Paaem s f m nueLi.raite tel eal. -j ... t
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siI t'ohn.u.s .. .. ;s j r.. r-

-oue -u bIr1e ulresj.

glg AUdxi BUREAUx No. 15

auçJ TJ. VINCENT. LOU

(ftsùcggB 1IEZ M. F. X. JULIEN,

MAISoi0NDE LA CORPORATION. Education.

SITUATION DEMANDEE. PROSPECT1
.s personnes qui désiiraleut aroir une personneC
f urnsie de bennes .reeomîtn-adations, snit dans un ClIIOgO de Si. Jean, Pofdham, Vît, de WC

bueau deFltes oitdasItgenSsoit dans aucuneatn NEW-YORK.naui pu' rntriauabueaside la Revue Oai-E

DU MONDE·POLITIQUE, RELIGIEUX, LITTÉReIREl INDUSTRIEL ET COMMERCIAL.

'lov Le!

UIS. ý0.LE TOURN.EUX, ADAUTEUR EN CHE

Industrie. Progres.

CET établssement et situé pcs du village de Fard-
hin, à onze milles de Niv-York et à trois de

larlem. Il possede à la fois les avantag d'un air
salubre, de la tranquillité nécesinre à lelde et d'une
cea pngtie pittoresque. Le chemin de fer de VAie Plains

e l lngde la belle pelouse qui m'étend devant le col-
lége,1, et permet d'y rriver en tout temps ; les équipages

icUliers peuvent aussi s'y rendre par la route de lisr-
em et de West Farms.

Durvastes batitnu, d'une consrc ntio n ilégnte, ont
entoue de, rmnade, de trrasses et de jardins qui
formeit le premier plan d'une belle ternie où, les jours de
congé, les élèves peuvent se livrer i tous les exercices
néresaires erleur..e.

L.e publie sait dej que Mgr. I'Evique de Neiv.nrk,sconfié cet ét»iasement aux P'P. de de la Cie. de Jésus.
Leur i emttitun eerda,îdstdet de aeicrien chamr aux prin-
ciples qui ont présidé à sa fîndàtiî et qu unt produit
i prospérité actuelle. Seulement, le nombre des proes-
eurra ea ugmenté considérableentî, sans entraîner
.sititefois Unrmnucmet complet île lu Faeulté.

Les parels, qui honrernt le cellége de leur coianee,
peuvent tre eruades que leurs enfuis recevront, sous le
riplort physique, tous les soins que demande lIUri ige.
L.ro plus jeonutsurtout sern tl'objet d'une attention par-

ficliere. Dru Frères, lruaé àcet emiploidleur l'expérience
de iîîîiecleur- le, en enat specialemîent e aurgée.

Le gouer"me"nILt continera liare doun et paternel,
ns rctn relâcher toutefis dela diîepliie actuellement en

vigueur. Aucun éleve ne peut sortir du collge sans litre
accommipalgn spar un irofeseur ouun préfit.

Ceux dot les parenîts résident ài i er, pourrolnt
aller les visiter une rti par trinestre, à nmiiu que des rai.
2ns spécla, ti e nécessitent Une sortir eitrordinire.

Le cwrs d'instructiin en'imîprenmd l'létreu, le Gree. le
Latin, l'Aîîglai. et le Fnmeiavec toutee les brad.iîe
arresSai. ec 'ie b inmîme éduutii. Lecouer eMailé.
lnutiquaees rst rmi.et et aecempiagé îe l'étude de la
t'hil"sophie, de l n'lhyuique et de la :himile.

La longu -anSlaise est la seuir cen un:e duns les claeses
et dama lréecréatialns; imais les élevcs d'uri:imie fi anmçaise
truouveront dans la sciété d'au certain nerinbre de pn
fesseirs une occasion de ie point oublier leur languei

înerntelle. Ut cours spécial de litéralure française sers
ensigné aloi.$ le 9- llège.

L'All et 'pngnol s'y cnsei eit aussi; mais
ainsi que pour la muique et l edesin, tes honiraîre des
oailtre, mont a la chn;e des éléven.

L'annéîe seclaire commence le 1er lndi de Septembre
et se termine à la emil-juillet parune distributionsaïolennellt
des prix.

Pemion et blanchissage, payabes d'avance
paruemetre....................... $200)

lienoraircs du médecmi................. 3

Les éleves peuvent se procurer dans la maison les lire
casiques, le lapiei, lu plumes et l'ecre, ous les faire
venir île New-Yiirk ài tsa rfal, J'il le désiretît.Uîîe
re.gle mexprese défend dt'inteenlire das la maison aneî
lire qui n'ait été examiné par le Président ou le Préfe
îles classes.

Le trous.iu île chaque élève, à son entrée, doit me
cniemeîd "!i iolillemîns déié ci trois dl'ier, si
clriiii0 ý. us ioilmm.six por-s île i',aix meîuolîuh
,eblacisix serviettes, tris aires e s oulers ou de botte-s
ia chitapenu, Un paletot ou elne manteau. ,

Chaque élève doit ttre aussi pourvn d'une timbale e
d'un ouvert d'irgent.

Ce Collége ic fait point 'l*avuners poir hablillenens,
ioint qu'une somme méqivaleîte n'ait été déposée entr
les mains de l'éconcime.

Oie désie que les pareis remettent asisi l'argent qu'il
deutilieit nu% menns plaisirs de leurs enailnî, pour leur être
distribuié chaque vemiaine

Les parels des éleve, qui viennent les pay
ms étranger

ou dl'une distonce îe plu, de 500 imillec, ditent avoir de
crrespondans à Newv-York ou ans le veciinage.

On leur fera pareair à la lin de chaque semestre un
rapport ur les progrés, la lmine conduite et la a.té di
leurs enfians

Les lettres doivent ltre adrenséesto the Preident et St
Jlm's Collge, Fordham, New i-iork.

AUG. J. TIIEIAtUD, S. J.
7 soût, t.1816.

Etablissement a vendre.
.ISON, riåesi et glacirr, couîrv, jurdimîp, écuries
cilosiblier et ares dépedances su villa il li

paroisse S tlit. Emnoemble, ou sé 1 uréiens, piiiears
autres emplacements daims le mme village, un verger e
diverses prairies, terres et fermes dans la iîmme paroisse
Titres inconitestatles.

Conditions faciles, une prti du prin exigée comptant
le reste payablenunmîient ou dixatsilce.

S'adresser air le lieu à M. Girouard.
St. tenmit, Il somit, 1846.

.vis.
L A Société ci-devant existante entre lUDoN L.-

sikUE et ltnni.LARnD, marciids, rue St. Paul
est dissoute de cejour, de consentement inutel, entre l
drnier et les deux premiers. M II. Hudon et Lesieur,
c antintit leurs aliire nusmne lieu.

Mntréal, 24juillet, 184U.

LA BANOIIE PEUPLE.

NOUVELLES ÉTRANCLRES. u° bil"e réforme nicipal"d'irlandeestdelEùroe;s'il laisse lNOUVE LÉS'É RANGÈ ES.'très-litWtté dans ses Çtnhlnen. Lés bourgeois pagne deésvasses moyennes exclusdýtintl>outfà
électeurs forment un tiers de ceux 'u seraient part, à la représentation et:t la franchisida qu'il

ANGLET RRE. électeurs d'après le bill de réforme municipale ablique alors le pouvoIl' car il;ne peut.lfsire
d'Angleterre. Le rappel de l'Union nous domie- servir à un but utileet-ulutairent;qu>i coasent-r

PtoGRAMME lD'O'CIogNELL ET DES IRLANDAIS. rait une loi de réforme minici imle complète. auu-rétablissoment du parlement'idandais. u.
Le discoursde traite'de sir RobertPeel peut So L'vtablissemet de l'èg io anglieiie, qti peut s'attndre à ce quon luifera<ces detnandes,

faire pressentir le genre de concoura qu'il pètiî n compte paa nmme lin dixième des habitans On les lui fera mspectuleusement dans.des;temps
preter à ces uuccessaeure. Les -déartions de et coute des frai, énormes impottés par la mino- le pai- et ·de prosp tit; on-les l»i fa avee
lord.Jolhn Ritssel et de lord Palmerston, la mur- rité à la majorité, serait réformé et ramené à plus de vIvacité et plus Impérieusement silsur-
che qu'ils ont suivi durant la session ne lieent des proportions convenablte, en rpopectait vientderjours deguerree decalamiðnatiunalç
pas d'incertitude sur lettre intentions. L'on a toutefois les droits acquis. 1 --. Les peuples deà! terre sont témoins de' Injus-
ljà vîu l'expression dca senilimens des tories Mais voici d'autres griefs à redresser: tico et de l'inpoligeno lesprocédés de P'An

opini'tres et la manifestation des regreîsdes es- lu Un nillutrmystène d'éducntion nationale, gloierrei à l'égard d lIrlrnde Luacondition. d:
pérances, l'explosion îles haine des jeunes pro- en laisnant les enfans de etchaque religion sous la l'irihndle ancoitrage la liplnmatiétrngèrei elle
tectionisime. Pour bien connaltre loue les élémens direction des ministres de cetle rlligiod?, Une petit la pousser à des extrèmités. ' *

et l'enoemle de la politique de-l'Angleterre,-il peronne d'une religion ne devrait pmiîvoir ex.er- Nous ne prenons pas le ton.de linsulte ai de
faut lir maintenant la lettre d'O'Connell nu cer aucune influence sur les membres d'une la mensce, mais nous demandsnsau sens.com.
meeting des repealers irlandais; c'est un véri- attire religion. Il faudrnit appliquer ce princIpe muainl justico commune., Quoles -Antlais
table manifesto qui a été lu a Concilialini-Haîl, aux protestans et aux presbytériens, atussi bien gouvernent l'irlnde pour le bien dd i peuple
le 28 juin, ait moment où M. Snith O'Brien qu'aux dissidens et aux catholiques, que toute irlanlais,'ou qu'ils laiisiient les:rlandais se fait.i
rearaissait au bruit d'unanimes paplaudisse- relgion soit lire.gesndèecommeon-!e la loie.x.i;.un.empsd'a.r
iMenrs. 12o Let collèges Infidèles, comme on les Nous ývoici dans un lemps, d'arrt ;- acts.

Le libérateur, avec larconfiance que lui don- appelle,tlevraientjotirde l'égalità desavnimtges. sommes à,use époquo propice pour.:qtticonquo..
n-nt le lion droit etla force de l'association qu'il Des prêtres cattoliqutes devraient diriger.l'àîdu- veut un bo gouvernement pouretoutellitparties
dirige, pose nettement ses conditions au nouveau- cation catholique dans chaque collège; les mi- de l'emplfe,-Attaquez le mal à sa racine, faites
ministère, omu plutt ai peuple nr.glais;et les nisres protestans l'éducation prtntarnte, et de dièparaltre les causesdes.violeneesetdes crimes0,

, ritcipe généorautx qu'il établit en finit d'enei- même pour les presbytren et disiden. Leui Irlnotîls no'p uvent pls SUppptr dis-

gnement et de liberté religieuse ietivent être sc- Mun opinion est que les chrétiens de chaque vaqnge tn tel· excès de misère; moi quiai hor-
celiés par nous esas réserve. faudrait enuou- croyance doiventinstruire lettreco-religiutnnires, reur de toqt ce-qui, est révnlîutionnaire5tmoi qui
tue quîe tnous asprenionel ie cette gratide école etîje sii convaincu que le système mixte clin- exdcro les changmsntans violens§ moi quine vois-

irlandnise comuilent un entretient dans le peuple luit directement au déraut de croyace mou à drais pas payer au pnix d'un gouvernement de
l'espérance et la foi, comme on le prépa re au l'itiffrrence. sang la plai grande amåêlioratipn des institutions .
alévoucnît < ui finit par recueillir le fruit des Maintenant javais parler de l'étal des cult- publiques,je vous dis que los -Irlandais ne peu -
sncrilices. vnteuîrs irlandaisi cette cause réelle de ltos les 1 vent plustsupporter le poids de leur niisre.

Monciter Rny, crimes et assassinats doit ltre examinée, et il Penîlnt-que vous avez la paix Cu ieolbrsect
L'lrlmnile est le chami mde bataille sur lequel faut que ces griefs soient redressés. 1 la prospérité au dedans,vuiletses enpteine.sécn-

n itîn.mIre adminisration a étémise senmlarnmîî Je voudrais pouvoir réréter aut peuple d'An. rit; :auis' des ihomnios d'Etat sage doivent

et défaite. On a jugé non seulement dilicile, glene, avec lle voix d irain, is iapport de-la prendre les préêrnutinn-ibéusai'es tpossibles

isais im possible de continur à mai gouverner cmînîmission de lord Devon. Ese que.jamis pour préyoiir lairetoutr d'tne époque otti'esprti
notre cher pays. L'odie x .oercitio.bill et la condition d'un peuple demandant un nulage- de vengene' poutirnit saisir les .occasino.n- JI
anêninti, et j'use prédire qul'aucnt mimiitre futr masent a été décrite avec autant de vérité et al'é sutisfuire son ressentimnent. Voiti l'eeua dca

sn'osern proposer pour l'Irlande une loi qu'il nergie que par lord Devon 1 Je veux contraindrsuianges résolution- ies cotitis pacidlueo u. Voirlet
n'oserait pintlproposer pour 'Ecosse et pour lei ropriétairts à adopter un nouveau systme iifeitte on l'Angleterre Iten dans, lajiltnitida

,'netereo d'exploitation de leurs drnnainn, d an fure,, agI-avec un:olprit de obncsiatioîi i

Le triomphe de1repentert, qui ntquitlé lion- Ilr faut que le ministère Soit disposé, lo à faire s:ans bsssse, et adopter di. mesuresfualtlaires

dresr otîr aller combattre cet atre bll, qui n'at- paweer le droit de tenance tel qu'il existe dans sans mpuilirmtinettre sa dignité, Quelle pitié.qia

teigna ;i imiêmne'pa son but, et complet. Il est l'Ulter, et à l'étendue aux autres provinems le pmnser qsue des prjugé% do religioi pourmienti

vrai q,îeînus ayons élé puissamtcidés pur l'Irlande. : Voici la véritable mesure.dle salui, faire obstacle la sécurité nationale ! j
les ouris aiiglaid, savoir : lord Joset ulll pa de conservation ie la vie, 11. eut démontré que Jo prie l'associstiondu rappel jeu eañþera-
tètades ibéraux, et trd hGeorge feîtinrk à a g'un prout où ce droit existe il n'y a ni violen île lécurager les pei'sonnes qui fomentét .les:
tèede roetinsts cnmu rrnniuou ces ni meurtres. Quel loninmneionnéteeteopns- dissensionset les déchlremensetro-ousi e.i

e avec la gratitude le curs Irlandnis. ciencieux piurrait se reftuier e!évidence 1'1i . Apréi ce qui eut arrivbilans coettò .sissdn It1
n Mais c'est j -tnce envera les repealera de re- idomniser non seulement priir l'aveir, mais parleniet, nul ne eotîit mura Iquelle tii40'1

tconaitre que nous avons tusî rèsulmm linmurir encore pour le pissé, prenant en Cronaidérations nous nmfinestencoredo.nosvSeuxiplsardOney

dans la chatmbre des communes plutôt que de toutes nmîtliorations réelles et durablen failes sur et, disons-le, de notre unique espérance, la révd,a

eier passerunbll si inutile c. si isulnt. les terres par lepratenancier mnruiant. Colte catîo dim l'Union. , 2 li
luNis rt iia iist nonbre utier employer ds inmlnmité consistern surtout dans un systine Votre tout dêvoué, i,. ,

3, fomrîes parlementaires datiîs le but d'eliiiêclier le temant à continuer l'occupatin sans préjudice OANIEL. OCoICNLt i:. RAVI.

bilI de musser. pour le proprélaire foncier. inilemulté et le JmTlm Pattinst rtj
t i P. a• droit de teunno devront.ô tre lhi-ltis dlasdi le mlir ltt x sa ln l

Sir Robert Peel, ltnt mimare, a ouvent d3ilfiattevratelettr aux poc vinxtî. Permettez-
prntesté de non impartialité à l'égardul( ii - momeie bill ; 3o il faut nleversabenlumentet pour moi, dmns cette murénsioi d'e:prlmer léi I Vll

e île ; amces pirotstations, eni Irlantue, son deve- tujtll liturs la l'ailté le acisir la récolte lir pied ; regret ue m fi épruver de mheuren
aie ; illuiîte40Ilande, souf.rdrne pas leadrietnd 'foat'ieé11î.utou&ti.te-j"e(g'

nus unu iijet île dérision et du moquerie, gîutu 'ouial d m PsofliraFitsud'ledroit n u sailitlitiitdut,2liasiîl nes surveitué dns lu soin doIa'soncla.ia

e on a vi sir Robert Peel nommer aux plus hauts a nioisis d'ne<eliujun iaunnsl de 21ms ou ion. 'Je prie ni grâce tuits les nelpbres (e l'aspO-
ema ci e jc ae hom s lu d'aune ofre d'untsel bail nu tenancierif; .5 mi calion de travailler fa les faire ceOÏr. fDep'il

ra .mpoi cn tu i îureutr inimme ut leutr mi ,iln'autorisera la faculté d'évition, pour défaut de près du deux ans cads dislsilenes existet,.mais
s3 liietcons le a lu h. n t er plélg l emeniLtidefermage, fille damti latnasd'acceula- •ultmi

pour la religion et les intéréts île l'Irlande. Ces . ,isforird'ni letixsd'aua. deps deux-mois ellesim iprimsîiae gravit évraip.,

n hummdes avaient fait touis leurs el-rts pour u- ttmoud r au tenancie d mois ment fcheuse etpallai compromet le succès de.las
ýe saquer la reliionet ditinuer les priviléges et 31 ans io le système le grand jury sera rami- cause N'oubilnspas. ue, sanq l'union entfe1

fanchisc politiques le l'Irlande. plac par l'itbnllissemnent de directipi des comn- nous,3 nous serons impuissants. (4pplaudlisse-
Que les miniotres et le parlementanglaxis ne Il est Oire.ne futle de d .tails qaoj mens .

n'im]iagiieit pas que les Irlandais seolaissernt passe sous sience quant à préent, J'en si dit Il est ensuite donné locivre d'ame letIre de sir
nhîuser par de vaines paroles ; les paroles, le, asse pour montrer que la tâche qui attendl le RobertTyler, filstl l'ancien pr0sident des Êtats-

pîrmticees et les déclarations mue signifient rie, noveau cabinet n'est pas peu importante. Si les Unis, qui, envoie à l'association du rappel Un
il faius f(ut îles fais et ds ntins. cAnglas pouvaie"tenre nous demander c ioont billet de 5liv ste,. Dns cette lettre, M. TyI,

emici la 46e année de ce.qu' n est ronveni nougs nous plaignons, je rsumîîîerîis ainsi la lise s'élève avec force contre l'intoléralde tyrannie,
d'appeler l'union legislative eclie l'Angleterre et de nos griefs; ulud bilI de coircilion iate le ministre voulait 'i-
l'iriaide: Quelle est la situation dle l'irlande, i. Une représentation scondaleutseet vicieuse ; poser à l'Irlanelo. Mais il fiuilt espbror,.ajoute-

t un des pnys les plus riches de laterre, daoscette Il- Une frnnciliise électomale odieusenelnt t.il, l'ouverure d'une ère nouvellopour le mon-i
46e anntée 1 limitée et vicieuse; a.ie sous les auspices bienfaisn.etglqrieux des.

Je répondrai, non par le témoignage d'un III. Une réforiet des coriorAt.iotimisèrale- institutions libérales. Alors le.talon -d'tin lyrasul
ogilteur ou d'm g nis pr ties preu- mont vicieusen; ne foulera-plt& la puitrinî.uun ,peuiple:.insult;
ves irréfragables. ila première réponse est; IV L'èteahbissement ie l'Eglise de la minonité alors, paruno acte sublime dans le drinme impo-.

Qu'il rsulte des rapports mes commissaires monstrueusement oppressif. -. sont de l'émancipation humaine, le peuple irlan.i

de la lui des pauvrs en 1932, qu'en Irlande sur Nous voulons que ces giefs rmitnt réfortmos, dais surgira de loigssiècles d'insulte et ia tyran-

tau pimptlaticn du 8,000,000 d'hommes, Il y a et, tde plus, nous vouluns: nie, el, dans Pélat: de i liberté.etd.îpobon-l
eu 2,300,000 persannes lone un dénuement . .L'enseigîuemet rel1gieux c et Úitt'rsire potir heur, prouvera q(uo arael.celtique, :.ntrointut
absolu pendant luite partie de cliique antée, et totes les craoyinces, ulralichi de li puissance de par les itircontanes doe courber la'tte sous,
e i u 'toute atutre i justice pour tous, supreittie -pour . l'oppression, était destinée parlantature et psi

,quelquefois durant I annee entière. eursulnne ; Dpuoorluercedlqme irs.Lasn
Noemlvrait-on lins faire titsi les efloarts itans- roma Dieu utîn une raced'lçqiîtîes libres. L'auenlt
inales pora ît p re u e certs mirn et 1i.Taxe sur les abseqa pour assurer leur ré- bléo.vote des remerciaensansjeune M. Tyloert

ginables pour mettre un terme a cette mière et lenice ou indemniser do l'abscpce des proprié- La conte de la semaine a donné 259 liv. , jri"ne °l"rosp"ritécIrlande tairs fncirssee spae. Saa
Si l'eut nie demandait quels avanltages le rap- 111. Etablissement du droit de teiance i

pel de l'Union procurerait à l tIrlamle, ma ré- IV. Indoenité poir les ameliorqtios réelles PRE:&tBE ENTRf. Du PAPE AU.vATICAN
ponse serait prompto et frile, je r iéondrais fa'tes par le tenancier occupant ;.. -

l u L'abus monstrueux dl'une reprsentitinn V. Abolition de l'évirtion par défaut de paie- C'eut le 17 juin, vers cinq hprs et demie,que
- imparfaite de l'Irloande disparaîtrait immédiate- ment des fermages, à moins qu'il c'y ait un ball sa sainteté Pie IX s'est' rendue fSairt.Pierr¶

ment. D'après un calcul de lord Canstlereagh,, de 3; ans; pour y riteeoiila seconde et la trpiidine stdo,
l'Irlande devrait avoir 150 députés au Parle- Vi. Abolition de la facult îde saisie, à moins ratiop dqs.cardinaux. .'Nous proyons que quel,
ment; d'xprès ce calcul Tectifié, elle devrait ean d'existence d'un bail de 21 ans; ques détails sur cette cérérOpuie ltéreitlfOait
avoir 170. Lors du réforme bill on s'ôtai con- Yil. Su pression absolue de la faculté de nos lectaurs. Disons clt bord.un mot de laîpfe
tenté de 150 nenbres, Le rappel de l'Union saiir les récoltes sur pied ; mière adoration'
mettrait un terme à catte abus. VIi. Iistiution d'de direc ion de% comtés, au Leorsquieaprès les vérilesionîs petritesj le'

2o Le rnappl de l'Union donnerait pu peuple lieudu système insuflisant uVihIontesux du grndl nom ducrdinel uIbi réuni äiñu'lloidi t lordéur

irlandais une franchise électorale sincère. Au jury des commtés. ,tiers des vi*b iat pudilaa6 'là'-Stor -u,
, jourd'hui c'est' une dérision. Le pomté ie Cork Vilà Js imesuresede oulagtmeitquelIIrlnde a, lémerer carlinal diacroe gognpla o

que je représente, a 800,000 habitans et il a'un réclame du nuqveiu ,m nitére. i captello); i c-ig Iemaltre s t rn
peu moinsde 1,500 èlecteurs Le paysde Galle Si le parlenientis périal ne veut pas acrordpr moniesetJe secréaireduSacré,Collége entre«
càplm 3000 électeurs avec gne population Idand cette améioration n.eiper- dansdlshàrseleet omltineléd it leua
qui ne dépasse pa de beauconp ceile du Gomté met quelespayanscontinuenta' rerlé blmg doyen, jehierévéqee e prenkler p 5
de Cork. Le rappel de l'Union, ferai dipaatre sur, le gouvene. nglg q uils lacer p inseilïcreu amhsdic
c rie. 'titue que ce sont els ays4îlqes 1> msir ati
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d'un autre malre] îles cémonies, du sacriate, vinemtait eut troi gravi, et occupe une tropgrande

et du secrétaire, ils ciiatndent son cionetett- place dans les aréoecupations de toits les uspunts

ment. à l'é;eetian; le cardinal doyren lui dit peur que nos n'e inaus y arreana pas un istant.
mep nt l'è:eionie le ardinal inrni•Commetoutiir, oi et avait frt etugéré lus ron-

.r9ecet as-n,,le-tonrzi c te enouicdatOit. epunlistuences. Ont parlait de 30 àI 40 ouits, d'un plus
summîum paonhfiem i Attstiât le consctemen't g-ami nombalru dei ltese. La nombre des vîc.intea
obtenu, toits lea petit baldaquini lac'es sur les î'o,t heuesetaiaenit qiun tLu 14 a 15 peenties.
siéges occupéa par les .ardinaux s'liattent ;it

celui du nouveau pape r-ste seul, et les ux

cardinaux plcuaitses côtés s:'ccartent pAr res-
pect. Alors le cardinal doyen l' prie de taire Faits Curieux.
connaitre le tnt qu'il veut prendre. JiiSlutien t.· Mosar..cuar-- A prpa. des courses de che-
1009, les papes coiservaient leur nom de bnp- 'va, le Jouruald'agricatire pruttiiueracctîteuie sace-

tOme 'imais le pape nommné cette année-l a'np- di:t qui caractérisa le tide-chevl inférieur. Toit

pelait Perre ; il ne voulut pansjporter le îai',î i liirei, prince de, entraineur, a vi, il y a peu de tetms,
eitdonépre le ltanintaprterenl i tt i n deux filles en pension t .bix Il l'ait drtere-
sacré donné pur le chtrist u.amt apae, il prit lent Un vîiyue nits , cité noriiiunde.- l".h tItuse1 li
caltil de SergiusI IV. De1 ptis, les papeos ont ttso uit, au retour, ta de ses nii, vous les a-ea vues ces rhu-

jours pris ttn nouvenu ntuti en tmintaint trit Saint- res belles. Son- îles bien - lita, bien, pafaiitetacî
Sit'g. Ce nom prononcé, le tîouventImitee t bitan, répnl t entraiieir avec un s lrire de haheur p-

e terI.--Ont-elleu embelli1 Funt-llea dît prorgees -
r'vétu des lhalitli d souverin pontilicit: :les (îr ! tîcsuenip ; tîes proritet eaucoup, let petites
bls blanc, les tsouliers de velours rouges i la Elles marierrissent b.ei, le terrain est excellent p.ur
croix bLodée d'or, la soutane bîinelte, la cein- rllt.. au psy, bell campagne. des lierbages comie

tiAr à ~ans dorle uacietîled~'îrelela u- ectuJ d eîi glcterr.- S amueit-elea un peu 1-ah !
titre à glandidor, Ile rochet de dentelle, lua"n')- besanoup beaucoup, j'ai passé deit jours à les voir
sette rouge bordée d'hermine, la petito calotte jouer.-Elleî ne rlerettent pas l'aris 1.-Paris I... Nil,
Ulanche et l'etile rouge. Le potile pttrend elles .it ies a it iueieuri, chea Ni. Fould.-Qui ça!

nce dans un riche liutctuil placé sur le ma- i tée a liiàîteqierci'rt i...- Men tîutlihe.-- Quelles pua-
c îed, et resai tla preetmière ortliottde -s licha t-Mes pouhchea que j'ai nint a l'herbage u a.1-

pes ieux.-luis' mv, man mi... je vout ilemande desi.-
gètres cardinnux. A gi'iux, ils blsan le pit' villes de e, itilles!--th les eniît, je n'ui paa eu le

ct la nai a i4 
aire le J ,aus-Christ lui, les ten1,sa îlels vuir.-Tn était resté teux .iors Lisitî

releani, leur donne le double baiser de Paix.• egarderjres paulicnana trau,er le temaî de si-

La îardtrtinnl cenmtîerlingie pae' n oig lit s tee t
a i nicau d titIpécheur, ue S1 Sitîtte cita- . '" - 'lin---Il*eitei ai Mentî ave

Pae ti i mîitre c .e reiSiiec ilrgéîy fi aîelé C:lul dont unr jauerrl ercnte ua,
fie ensuite n ifiltre dJ.s cerémoeo, chargd y al'histoire thrulee :"eurie tille, elle mépriîait les oc.
tnire graver le nomt suait iti dut succesteur due cup ation de irmsexe et ues paisir de ai age; à sept
snint Pierre. Oi annotre I al:i t u peuple, aita elle pritale. illh da arççai, qu'lsconbserva jusqu'à
qui réliondurdlie cils de .; lestrui's qui iretirdet'étrar'r. .lletmaladitstebbiscomrre

el t aber ta qri'a dix-sept an ,époqitlà à laquelle elle s'r a-
stiainnent sur la Ilacire n t d elargceli e gagea l.anui aitsréemirirt de chao.eirs formé à fleltu.
mouîqueterie, lis- tiimirirs iîar'ItVt iiux clii l ru, i Ellie partit alors pir l'armée tc i re -et-Nîeuse, s'ai-
tes clairons clan, le canonl lu château Saiit- ticha a lirttioiierie, et passia l'traingcr avec lui. Ilicor-

Anin retentit, lias cl'bes lie utes les éilies p rédriatcs rleaidrantîs impériaux u.trichic, elle arit
lutiootrlanulesimcieuxleurschlet'iil,'il l selt anRIa et se diiigîa rit lirerst rencontes; elle

n na l:- ' çut ai la t fce uncîui de pistîled i>t elle porte ener
gcuse : on a otiver les portes titi conclave. Ce- le. traces. Em.lin, apres huit urnes de service dlas la
pondant, le nouveau politilè admet i laisement caalerie, penIlant lei elle elle éitid parenee à carlier

d.- pbid : le imajordoine. le ma réchal. les Coi- " ui',,elle t eoerriiit et parcneequent cirîgédrée
elle tri ira pa nitus arttertiil d tut chet'd'eecadrn

dlnvistes, les einpiloyidu conclave, piii5s pendant tril' nitret années, pais 'le épira la rteim
prélats Proposés -a la garde les tutirs, et cenirf,, Caquillon, qui seriiit d.ris le mme réincirt. Pîrrfitant

9c; par ents, ses amis, les seigtneurs romains. lei de l'arirMitie accordet aut inigré,,elle retira an rance

mruemiibres du corps d ilomaîtique, la hule tics avecinamari, et vinet e lIter a seau.'

fi Uie qui se pîreri:pit.nît pour les contempler. i.AnEitn: s AitAT:DEs ET GOUTS SINGU-
Arrivé dits la petite s!e des îaremet (de'F LEnS DE lEtl.QUs ES NNAES cLEt.RES.
riamenti), le palte prend la mitre d'or et la F -Eelite avait toujours une poîîinte île tvii irs-
ritupe d'arutetnt, Cnire dans la aliilet, Prie, s'aliS- quil écrivait ses tirgeiies ; AlIée et Ariîstî-
s itsur le coussîin prpré ait oîlieu île l'autel, Fiae le composaient éalemno-'it que dans l'i-
où il rcçi t la deuxième alrtli les trirtii , s rtsse ; Bacon, 3liltoit. Warbuiton, AI'lieri
qui baisent ses pieds, 5 atliirn, sous l itmirangede avaient besoin, pour travailler, d'entendre re la
lt chape, et reçoivent ie luii le double baiser.,Sa iusice. et ourlioue exécutait un air sur le
Saiît:-té, élevée sur la edia, précédeie île la vriolone vant le se Preparer à écrire uni ser-
croix et les cliaintr de la chapelle l ', qui mt ; oliita, retiit iouchié ioer copoîer ses
chantnit l'Ecce scerdosi i miiis, eitourtie ds Eloes: Crneille, .laleranche et Ilobes tra-
gardes salissene, ccortée de tous les prélats et vaililent le plus otivent dans l'obscurité, tai-
dignitaires le sa iiicsn et île n coutr pti eaitiile dis qu'e .\éseray aIlinait sa chandelle en plein
est poîrtée à la haiiirue, à traver la slle ryae jette ; Cþ: écrivait toujrIs par terre, couché
et par l'escalier royale, et reçie par lu elta , .r le vonire:n ;Uir'etm it en marchant,
aouîs-le iortiqie, au.chant de l'antienne :' Tues Ca-ti c'a juanî'tt au ri 'cartes tout seul sutr son lit ;
.Patras. Le Saint-Pre desceil de la scdii le- Deîscartes, comie Lilmuitz, pratiquait la médi-
vait l'atel du Saitt-Siermnent, m'agenouille et j tuionit /irizon/ile ; l'asseroni nitnit un coq
prie. On le porte ensuite devant ml'îîîel île la dont il rarle laits lotîtes ses péoésics ; Saint-
chaire le saint Pierre, qui fait tace ait gnti ai- i Ecremonid et Crébillon s'entouraient pour tra-
Mi de la Cunftesnioi. Le pape descend( le nou- i viller dc rhienset tic chais; Jue-Lipse ne se
veau, erie nouveat s'agille et Pie.Pui, lurit séparer d'onichien nomme Saphir ti-
uiisanu mîiideu ie cet ntlel, il reçoit Introisième q pel il fesitboire Iivu i ; Bayle avait des con-
adoration îles cnriliinntx, qui ta luii ranilent,la vuilions, loru''il entendit le it lue fait lenu
barretteà lia main et le manten u trinaint. Le au sortant d'im robinet ; Siiiinosa dép ieait en-
cardinal doient, anitt le premîie r fit son elbe- viron le c'iq a six cus par jour pour va nour-
dienc , entonneI, l'Te Deam, apaérès lequel le riture : Butner, naturaliste et illogurîe, ne le-
pouitifr, 1-butI, la têtu inclinée, bénit solennelle- sait par jour qu'un seul repas qui luii contait
mmnt, pour la lreiitèrec rois le peupile dont les trois sons ; l'atronome Lnaile a lne'ctait le
flots îuîonî-lenît la biasilimite. Darn la soirée, les manger avec déhlces les araignees et des cie-
carinauit rentrentt dans itra alais: toute la n oillis, dnt il poilit toujours provision dans ntte
nuit et le deux suinaites, d mgniupies illumi- itonubirnee hacatntio, musicien, s';n'-
nation , d'ienit;'ises feux de joie éclairent les vait, pouv iottposer,î'r a tuti tial 'licrg'e d(e
rues dee [ime. capons rtic, il'ecorhons de lait riîsules et de

-u no utau bill sur les céréales n été mià snuiiis-s irumantes ; Ghick liaisit transporter ait

exéeuîtiolî ci juille. La q uantité I e tbé milteu d'une prairie eat clavacin et quelques
sortint rdîs entnrepts îîPour èIetrl is e I lelbterlles le Chratipagna ; toit! atn contraire,

m ilion a étéinmmense. O a calcul aque jus-. Sarti ei pou nait tmvmiller qluic dans tme salle i -

qu'à jilu li diri r il a él pay comme droits mtse, voitée, obsure ; Salieri att biem,

sitr le bic et luitliriîi',la csinmie le 1.o,0co livret Pour ticiter sori ingiiin itide se promencr à

stterli:i it(il.75tO9,9 (u li) ttt lrnlo.utr 1îîcsresvcV rdIfasles rites Illts etientiés

soninu nirris (irais u'aîre les ulertères îu'rr "N
rîmes. et le 5 shillins(ses tpee (7: 'r.2, r'.), granîle toilett' des piedrl à Ilti te, se rasait et

nat etl lise qu'a 5 shillings (di r. i5 1 e. .A i l0, s omatili. ; éitii plaçait sur soi p unie j
tn a retire de ntn environ75, i 70 ymr- ît te dilmoit, tet lael'M uit' isbouleille de1vin

t.r dc le, 4.000 'avoine,8r I8abJé il' Saint-.l:irtin se rouitait he deîl
1,I dîe pois. I apux sont e ai s îeuu' ta.t .j;'le suitie Gýzi portait Nept
'renus cet t ne er'nrlignnit pas qu'is dimi uui-its sOus unllie prrruqu'.
iiîassentt suruenlmenîî'ut. Cpeiaiant il Liverpool
lu,,rtr.o-lure eil,'tiiîlrô'tIs qui ont été très rmtiî- COUR D'ASSISES DE LA fDROMEp)!i. dep phersmois a preodtit tlue liais,'
d'errviron 10 ilii-N par qurertde île, et île ,'iu iriir (A'. IL "c
i qhilliiui4 p h ard d il.farine. Matis lest proba- iuelur ema îcureu, assast, suicide.

le que r'"in provint d'une panique momenanée. Cette nlluire avait vivement excité' lu cuiosiéó
L'imiiportiatioi ui Cniada et îles F.t+Uiis est plbiquî. Les cirnanceru touites pacrti'u-
très cnadierlnble : mais toues l'es epitions Flir's it avai tiI luit d'ia honnlite ltivaiteutr ii
o'i ré lidté is in uip isiion d' prix b'auei' grand crimiel. nvairnt excité uit iiièrèt l'ru-
pltit élut t'iqu'ils ie le snt actuelln't. 1il ati tint phis tlie cr'ltiuai preait en Pilé 'e maI-
d-îe espir que lorsur rincombilriluiient exis- ieurit qui venait Ns'aseoir sue les tantîs île la
tuat srira épuîrluî'. rie Prix reviendruint n leur taux, coiur d'assises Pour diputer à la justice des li
et qu'is n'ailruront rien laîlnrmat n itPour les prî.- m' in ree du l'vie quse la providecie i 'avait o
ditnruiis iline, tiit ent étant très avantauxt lit li conserver, utt'gré deux tentatives terribles
pour les coa mmais.ittiistteurs. dle suiile. Voicr les bits

Frta n.- ULehorribleae rnphte ameialr irai- FortuiéI P'n Ir, cullivateur, itanitat i
epiumiiita e i Phîitiîre d, îcheimn de fer, s a i î: n-lle-nd escor (lirame), et Victoire

viue ertto semaine pînuadrula place des S luitu'.
1, îla Itiuui' t'irinuuiine, uavient !iiflipli

plii euus tI minus fric méîte oublier %t u anî enseile. Arriv' cet âge tt les j''mes
I'a:itati'et! a îPolénue électorale. ens ,or'nt d'.rinaire a se marier et où ae'

il y' ai lur ijur us àl'etire' une ou nors écri- I ur cir mec à parler, PientinI se montra très-i t li e ui t I i, ait Con vont d el itiU re, lion na i p rr s t île i c t i re . E n I i2, il d e a nmlaulit p îr tilsisleriic vea.sîait de i1ulie lain'la ltiiiiil,e 'irire. Celle-ci v ron'entniiî,
ti t r'l'A'as sir lu eiaemlinrile fr lu Nord, et se
îrôuvait à la hauteurP île moux. à 'enmlroit où maisii; les l'uts tailesi s'opposèrent à 'e que
lu ciemiit rvers ue aiieuie tourbière, tras- nelon les i'u des deux jeunes gets, lus 'liens

famnée cn ariparc lis ettrarins qui etnti ut itarin' vinrent les tunir à jamais. C'pin-
lie. Lt rualénd ra mim,,tint a tnri licir, nît pint n la dI a , n t4, >Picard, rérint aux sollicaions
IIs mii at îtaiqut ài iiprès tt aennrei lis behti- et auxx ecgen'es le a famille. 1uiirlC iît quel-

a 'tta se soinlict bré eu unre endroîto. et qtu surIe malré lui ie Borel qimourut13 rolîure pIeutes uts vnî'rteurs onit ééti lbsîut, c i coce - iLéteBtrlrriniutl
ecrafatés, pééipiiées au ba lut roemblai da uai en coue aimnnt un etifal île qîtelliies ilois.

mar: l'naî 'l'unie assez riatice piroindeu1er. L1,.asion de Picard pour itoire Samuel se
Ce n'est ici la lieu d'entrer ans aucun rveilla bient avec i grande violence ; une

de nommer Ia persontagei de distinîction el de seconde demande fîti repousé.e et la jeune thle
huit rang, cI.i ont chappê au déeastrn ; mais - ,Mdevint la fiancés rl'Tiuld'îre Rttlon,.

Lespublicatinjs d 'mariage1ent fixées tu
5févçier.' La§'eille, vers sepheure., du agir,

Picard, après avoir'écrt îton testament et ue
lettre d'adieux à ses amis, se rendit, armé d'un
fusil double et d'ute canne à épée, niiammeau

'e Dubanneaux ;I14 madis 'qtte hrjeune fille
et&t en prières, à geni'ux auprè d'uhb tenêtre
tfenuée parn u treilli en fer et uvitrage, Picard
dérlharg a sur elle son arr', et Victoire tomba
mortelleient atteinte. Picard né voulait pas
su;vivre à Victoire, il se tira dans la goi.mge un
coup de fusil chargé à belle; le coup enleva la
nàclihire', la boîuîut'lei et le nez dece malheureux;
Picard, malgré cee ihorrible mutilation, coner-
v assez de force et d'énergie pour briser son

t:iail, et pour s trainer i une demiie-lieu de là,
dans son domicile, luissant derrière lui une lon-
gue trainée de sang.

Arrivé à sa mainson Picard, parvint à monter
sur le toit élevé de dul'x étages, d'où il se pré-
cipita : il ae brisa le bras gauche et la jambe
troite, il vivait encore, la'mort ne voulait pns de
lui, oun le trouva expirant. C'eut alors qu'une
lettre écr;te par Pitard à una dess amis, Dantiel

lIlier. vint révéler les imaits q'(ue nousvelnns de
racotulr, voici cette lttre qui est assez curieuse
pour que nou la reprduisionru.

leA la Jarjutte, le 14 tévrier IS4.
"Mes cliert anus,

C'est une nouvelle à vousi apprendre que
Sde vous dire que je dois muîurtîrir ce nuir : vous

" savez bien que c'est iue chose qu'il nous
" mt tousnnire : ce n'est pis un avantage bien
" ussque île pouvoir rester dix nms de

" plus : il n'y en a guère qui déirceit la lin lej leurncarrière n tuis it , l'uutr m'y aippelle,
et je le peu Cleri uxtiii serintis ue nous

: ï avnsjuras destr a ei1 h ieut. reiait un
crucilix à la main. Noiî nous étiornts juréo
tit u amtiourqui tue devait se roimpre lu'avec
SOIrU' vie. IlietiîCu, il est nUit: il mti nu

ta ini .
lu Aiieu, ch ère jeuntesse ; adieu, DaniL ; en

"te qutlnt tjea î''embrasse de ltiut monîu cîmur;

et teiche la tète, tueteendras iencoe hattre
tias senit, qui meurent de regret de te quitner.
Allons, je t'attends là-bas i viens-lme trouver

l quand t v descedras, eti lui etrouvters en-
" Ire les bras le Vict ire. Pais présent de cet-
"t lettràe : tos ire' anis. et dis-leur (le amon
" cour:îge iru' ah:nilronne et que je mue peux plu

vivre. Je 'tiis, allauis, mon u mi, tueilge ta

vie et prolonge les Jaisirm.
Je vui selu' tous pour ila'dernière foi,

ia lFOune l ite.t."
Penilanit pisicirs moirs heulereei s déscspé-

reut d iir' vie de Picardu'iil la seiiret c1t t:a-
ite trioinhèrent,sa uèirisonr Ift sinîon complète.

du moinsp rohnle; puit supprter le transferl,et
il 'ut traduit deantar n couir 'assises n la Drôme.
sus l'accunisîiion de meurre avec prn dîaitun.
Ou rtend quelques nteminis q ui me floint que re-
priluire les its que l'e lecteur c:ait, et leur
dépoitions ainsi que celles de la amille le Vic-
toire Sntiel, sa mère, son pure désolés, sa jetill
sSur, sont accueillies par liiuncotalint it érèt.

P.crai' nnie aiu Icds tilts que nouis veons
de raconter ; il une nitai''ste ri'un regret, c'em
.le n'avoir pu réussir dans ses lentalives le stil-
cile.

Après le résum les diats, le Jury niant
ralipport mi verdt ld'aequittemientl. PicardI a vie
tis imnmédiîîtemeuncrt en libiert.
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La situation du Pays.

TESTENt EST Gc.N fitÀ L-Ot'tNION tDE.ttY

JoNS N rtî.sos L DOYEN DE .A rIZE.u

Ài.i'UN CANAUX SURt LA&ITA ION Ui

ra vs-LsN NOUvAELLE -rP TiE tNrrU;-

TrEUtEsn nirn.TIAC atuéiETr..

At ctliii1 plat, qui rgnnit dans notre monde
ptilitiue, vtit de sureder une certaine agia-
tion. Depuis tantôt 3 mois tutts lIs journaux -

'iti, ont i:it circuler des ruimeurs que des mver-
titres avaietc laites a des hiieis nppiaritt
à la plion etaieni-Iiuiçaise, alii le les
eiigitger à juindre l'adatinistratii actuelle et a
p prre par ai goitivernement ;t que ces tenta-
tives et tCs ouvertures avaient été t ueuse.

ue 1 e ce12 s titiparti Canidiei il'élaietit pis
raiOnnaltes iqu'ils tIemaidaienît Ieaiicotp
plus quis te ptnivaent prélenîdre nitenir et

e par conséqtuent, il tn'y' avait u'eux et eu-
seul tqti lusnt repotsblIes t paY de l'tat
actuel îles t itoses.

Ces rmteîrs tque l'in re'tait à I'nvie afin
d'élever cître nuis et tios ceIvfs les plus mi-
chants pr'jiut' av:tiet auss ir lut le :tIl:ct
le nIeontmentt géttéInI exprimé de touire pnr
par l'îlîpition pttlîlitic contre le svslème ctuel,
et snit ex:stî'ce illet'alîe et inroînstituîtiontnelle.
C'tnit iiinvt'ion titittie île jsilier ln
santiîttin aitîttale dans laquelle le chef actuel dît

aiistère se trournit plaî is-â.yis le ays.
En effet, les réeultats le la polItiqtue tqu can:s

n legîtée Lord MetcnlCe et quî'on semble voutOîir
continuer, ont réindî dans tout nctre cer
socialu inm manqute dJe econtance, tn mnlaise tine
inquietude bi-n propre à alarmer. Les m lleur,

2É4 -tde

h gauvemetac> usea4 rbianslp
eltés è onro pu yoir, so n i gnation les.ii futes

et'es errersdu cabnel actuelet les danere'éx
effets desa lltiîlue. C'est si bien le 'cas que
la vieille Gazette de Qutébtec rédigée comine on
sait par l'hon. 'John a.ilhon le doyen de la
presse anglaise dù a'ys,: disait dans un de ses
derniers numéros.

au Tout le ionde ndnet que notre gouverne-
rudt provincial est dans un état de fanblesse et
de desorganisation telle, <u'il est incapablc de
fairefonctionner les loix et depourvoir au bien
être général, luis pour lesquels les gouverne-
mentes sont inst u et ntretenus au frais du
peupqle.'

Comment-en serait-il aurement i Il est dans
l'esprit-et la lettre de notre gouvernement colis-
titnutionnel, les règles qîu'il iaut suivre et qui
doivent tuus guider ; ces rgles on les dédaigne
et onu le- foule. nuis pieds:¡ orr, veut gouterner
bois la loi. hon gré, mtil gre, avec u sans les
partis, suivant les inuterstiti moment. Touts les
droits des sujets sont envahis, méronnes ; la
corruption et l'intrigue sont les seuls instruments
dont on veut se servir. Faut-il s'étoinner aujour-
d'hui tics résltats d'un pareil système I M.
Draper lui-néne doit cn isentir tout I'uudieux.
C'et ce (lui l'aura engagé a tenter un repla-
trage ministériel. La crise est arrivée à soit ps-
roxismne ; la ipopulation entière veut en voir la
fin, et certes elle doit être convaincue que le
cabine ruacitis est indigne deu sa tàche et de la
confiaei pmruiqnîu. ata AI. Driper avaui e trnneaemetre fil e besoin
de l'appui de la najorité lBas-Cauadienne ; il
sent que saine et appui, on adtlniiistration ne
peut avtir qu'une existence faible ct précaire.
Quels ioyens prr.d-t-il pour amener une co-
alition ntre --on parti et celui que représente

h' rppournsit ion. S'a +il a nos chefs cotnstitu-
tumnelleinent pour orgniser cette partie du ca-
Lines qui repreuente le ns-Cnada I N'on ; il
s'adlre-e ncore une fois à M. Caron h

NI. Cnon urte à Nontréal et fait à M. Mo-
rin Ir mtme pronnsition, qu'il fit nutretiis à M.
La Foniuun'. Cette proploudtoit consiste à ac-
cepter de l. Draper. la part qu'on veut bien
lin.r faire, dans les conseils de la province, ou
en d':ut res tu'rnes: n: . ctrn det'ait-êtepr-
s/ent du enseil, et 31. Aorin secrétaire-pro-
sincrial.

(C mîMnt NI. Caron, dans la position qu'il
oceupe vil-a-vis 'opposition libérale et ses coin-
atritepèaprs sa timeurse correspendlance avec

M. La Fontaine, a pu encore tuile ois Sc meler
dans de pareill s aires, c'et ce qui troua
étonne ; est-ce qu'il ne tonnnit pa i'étendue
dC ses toritsenvers ss comlatriotes I Croit-il
encore lesservir, en se îa:'c nl l'instrument du
pouvoiroi echerehaut a les iviser ? Ou bien
.\. Caron anmitionnernit-il la place que M. Vi-
c'r ient re-laisser vanante et que M. Morris
n'erup nui tmcoraireuent Nous croirons
p'lunt à cette dernrières hVpoithèse. Il faut qu'il
y alt chez lu présidnit du c nseil lègialatit un
bien grand amour de la lire et des grandeurs
poui le porter à.-s'aventiurer de nouveau sur le
terinin gissant île la politique, où il a fait déjà
tne si triste ftzliert.

La ttative réacionnaire est complètement
déjomte ; l'Iion. A. N. Morin a repouwsé l'offre
qui lui fuiît nii i tuile tude 'rn're ma par le l'hé-
ritile' le MI. S Vg-cmnt aipinau. C'estuez
d lhntuie sur ds nîn Canudiens. L- grand

r iral qui se comipose eti la majorité du
1hs-'aadr et plus ui gte îinais ;il a encrire
prirut à la ieîmoire l's ,naile paroles le asn
ce. olnornble L. Il. Lafontmine, lorsque M.
Crn luii lit une prm:.ositiorn semblable à celle
qu'il ie(t le frire à l'aon. A. N. Morin.

qe l'irAn vous propose est une répudiation
titi principe tieplate< ailité.en tant qu'il 'agit
de ton applicationu lai n-Cnaa. Puisque M.
Dnper aidiet iqu' la sectioni s-tanadinne t
minit'èrs ne représrnte pas le Ins-Canain,
puoilIl l miaintenir Purpi, suivant vos
prnip ties, re ras frrmer iite nriotvl!e aimlisin-
titin runr L Ilas-Cainada, à l'nide de quelqu'un
qu'on chr:ernii conutitutionaellemne île faire ?
Ilm' a!miutraiini ninsi frmnée ceroit forte de
'.nluence qrelui dhnnirri 'nrpipui tc la najo-

rn tr tde ns représenans, forait prévaloir cette
ilutre'î nglurdtin lest cneîils, et cien retour
dnnera nit a a itoIe la ranunutie qui résulte
an'nemert diut cutrôle mu'evercerait sur elle
l'upinion y!iique. Cstaliors t alers seule-
uncu q1ue vous poulvez vous flatiter d'avoir dIns
ure amin airaitn pour tire îrace de vos pro-

lirs termes, des perronies disposées et npa-
bles de I enieruir tins otérèts."

J'en viens donc à une conc!usion sur iquelle
vous ne ulivez pas vonus méprendre. C'est
qu'en fait l'adinirisrion. le fi-Canada bit
avoir ce qui est a rdioé ni llaîut-Canala ; rien,
de plus, maie aussi rien le mouurins.

Mais 'oin vous dir : nous oulns sulemrent
nous m/joindre uitehmîues Canadiens comme
Canaiuenr çai . De ce moment, ceux qui

entrent ainsi artu n r yucv' et e .1 con pur suite
d'un droit.constitutionnel, non par l'action de
l'rpinrion.li'leurn tompuntotesmni unniqîuemenut
par suite tde la faveur diuon phiiu iir d'un gou-
verneur. De ce. momtent, l'expérience nous
l'rapprend. ils 'onut sans iflueire; ils ne sont
plus de ageos libres, ils ne sont que des instr-
nias entre les mtins e ce guriverneur, potir
tire mal comme pour faire bien.

Nst pubions suumnl'hui n l'exclusion d'au-
tres mulières, l'artile suivant i Courtier 'des
Ellta-Unis. Ns lecteurs apprécieruns, cosm
nue nous, la ftiaichine et l'impartialité du Coir-

LOI D.IPORTANýTE POUR LE, CANADA.--
L'AVENIR DE CE PAYS.-SON

CLERGÉ.
Autnombre des mesuinres otées par lec on.

grls,u ien est une que nous avons bublié de

mmeonner et qul n'est pâla' moits 'importsnt
ti lcutes au point de vue commercial et po4lt.
ne. , On sait qu'il avait été6voté par le derneè

congrès un bill qui avait pour but de favoriser le
Itranzit par les Etats-Unia des .marchacàirh'
St.ungère destinées au Canada, en autorisantle,
reuibuurseient ou drta'b&rck des droits payés à
l'entrée de ces iiarchiantdised. Le dernier con.
grès a voté un autre .ill qui accorde le nitg.
privilège de rembourseument aux marchandises
que les Canadiens e.cjéediéro'nt'par terre ou par
eau, à travers les Etats-Unis; quelqu'en seit;l
destinîatioun. Ces marchandiser, après-avoir'
préalablement payé les droit -d'entrée dans-lem
douanes des villes frontières du.Canada, pour-
ront rester un an sur le territoire amérciin,
avanrtdl Imurdre leur'privilègede draabackr aÇt-
te s :on'Ie mesure est lé cimplément de ta pre.
ilière, elle ouvre une porte de plus au comme

ce canadien, au moment où l'Angleterre lui fer.1
me on quelque sorte la sienne par sa nouvelle
réforme fiscale. L'el'et de cette poitique habi-
le du cabinet de Washington ne saurait être dou-
teux.

Et puisque nous sommes amenés à parler du
Canada ceci nous est une occasion toute naturel-
le de mentionner Iagi'ati n cavie dans la pres.
se canadienne par nos derntières réflexions sur
l'avenir de ce pays et sur la minorité qui foni
une rppo ition exceptionnelle à la réalisatien de
cet avnluir. Nous avons été accusés d'avir
commis une grave erreur, disons plus une gravs
injustice à l'égard du clergé Canadicn. Voici
la répoe que nousa fai e la Revue Canadîenn
de Mlmitréal , et qute not e impartialité .ous fait
un cev ,ir île reproduire:

(Suit l'article de la Revue Canadienne.)
Les observat'on de la Revue Canadienne soat

ferînulees d'une façon trop courtoise et portent
trop le cachet d'uns conviction consciencieuwe
et indépendante pour que nous ne les oyions pas
repr<duiltes, lors nime que le correspondant an.
quel nous devions nos renseignement sur l'esprit
dul I'rgé canadien ne nous cût pas écrit lui-mi
me, avec une uolhle franchise, qu'il avait donné
une fausse interpretation au mandement mde l'-
vèque île Montréal contre les ociété Fecrètes.

v ci, e effet, ce qute neusit ce rcrreuponlant:
" Les journaux canadiens arsurent que je ae
suis trompé sur ce point, lue le mandement de
l'évêque avait en vue les loges franc-maýçonni-
ques de la société îles Odd Fellows et non la
sociét.é de St.-Jean Baptiste. Je le crois,
en effet. car les preuves qu'on en donne me

ra:aissent concluantes, et je n'ai qu'uns eul
dé<ir, celui de vous'f(aire connaitre la vérité.
Mais si j'ni mal interpréé un mandement dont
le but n'était point indiqué et paraissait asez
obscur, il n'en résulte pas qie je me 'ois timpé
sur toits les autres pointa. Je maintiens lout re
que je vous ni dit et ce que vous avez si c! c'eu.
remusement déploré, à l'endroi de la jalousi exi,-
t ni entre le clergé cannden et le clergé frnçais
représenté ici parles Sti'puic'iene. à l'enIrcitausi
du dévourement sincère ou siamulé, dont l'un et
lauitre font montre à l'anvi enver la domination

lbritannique. La Revue Canadienne en re;rs:n.
tant le clergé canadien comme converti à la cause
nationa!eet aux idées libérales cxprime pinltatan
désir qu'une conviction. Les vrais parrioles ca-
nadiens, ceux qui vetule t la dignité ci la lilerté
mntérieure île leur pays, sinon son iné ' ndaice
compléte de l'Ang!eterre, se sont révélés lej ur
où il a fallui hoisir entre lea principes pro:la-

iés pnrNVM. Tatfonainne, M-r'n et nui- a chefs
illustres I nrti national, et les rrirnires d'h.

équici!erset evilité rccel tés par M. 'ger et M.
D. B. Papinat.

S Elt Iiet t soui lequel de ces drapenux s'et
rangé le journal du c'ergé canad:c, sutiov'imn-
né par l'évêque de Montréal, et iamitutè.Medan-
ces religieuxl/ Scts le drara iVicer-rapineau.
Ceci résot la qtioion. Anjoird'lui que ce
drapeau a disparu soirs la poussière île la répro-
batioin publique.que le clergé canadien s'aper-
çoive qu'il a lait fausse route, et qu'il veuille ren-
trer dans la lonne voie. c'est possible, mais j'at-
tendrai qu'il it donné ries preuves irîdubitalles de
i conversion poury croire. Je ne nie pas qu'il ysit

qucelqutes s'mptiomes d'une réaction lilbérale.at
sein ulit cong. Ele semble être démontrée par le
fait euivant, qui prouve en mcnie tempe ce qte j'ai
dit u t ce qu'onl nie nul sujet îles rivalités existan-
tes centre les prétres canadiens et les su'picien.
L.'ar c·e-isupérieur d ccs derniers. M. Quiblier,
n'a print été réélu. après nuinze années d'éléva-
tion à ce poqte important.Il avait, il est vrai, Ié.
cliné ei dernier lieu cet honneur, mais parce qu'il
snat qu'il ne serait point réélu. Pourquoi est-il
tomihé ? Pour avoir svnulu assumer la supériorité
sur I'evècié, le rival de son ordre, parce qu'aux
veux d'une minorité libérale il n'avait pas lesvues
i-lges et élevées que réclament les lumières du
jour. L'hommne désigné par l'opinion publique.
comme sin successeur était M. de Charbonnel,
auquel voua avez rendu un hnmmace mèrité.
iMais on n'a point osé aller jusqu'n lui. On n'a p'
ou voula sartir complètement îe l'ornière. Aculi
I' psmti dIe s routine, je le erninm, res-t-il la
plus 'o-t. M5. Quiblier, rentré ii sméninnire,nn
s'alliera jamnie franchement nu parti du mnîm-v
m'nt ;:absolutiste, sans talent -supérieur, il 6'q
toindra en madtilissant cux qui l'ont déterné, çt
continutra à empêcher toutesle rtormes sages
que le clergé pourrait accomplir. C'est par
l'instruction que le peuple arrive à avoir le sen-
timent île sa dignité et l'intelligence de s liber-
té. Depuis quelques années, les So'picicns ont
commotncé à doner l'instruction gratuite dans
los villes et à peu de frais dans les collèges;
niais ils ne font que la moitié de ce qu'il y sia
saire et île ce qu'ils peuvent faire, nuérde ae
'cur superflu, méme en n'abdiquant de leues pin
v'léges territorinux quî ce qui ne saurait nuiretà
l'i idépenîlance de cette pruissante ecrpnrator
Q mnt àc'e que vaut avez dit des hammes qe
place, des soeineicrfidau.r,ha Reot4 CanaeVfe-
a? n'en ditiiten: e'égt'n reco-anaitre implicite'
ment la justesse.tm Elle défend le clergé,.leçFle•
-é seul. Puise--ll&n'av'i. fititté lut red
Jailico I '
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Ainsi s'exur.me notre corqepo .d. roit '-y olosu raire un
ne nous pronn e ront etre i et Rm -'le- ci u end ýnatiops .monr
Canuadùtine,. is ce e-ci est c- tc ar « es ur reive d
bmnes drpay's'qui n fait relid d'fl juge plus t'a~rl le défaut de fonlement, portvantuservir
nent élevé et d'une haute indépondanc et .d'aliment -des croyne superstitieuses sont

nous aimons à croire ceshommes mieuxrenei toujours langreuse pqutir les mSurs d'un
nos que qui qle ce soit. peuple. C'est pour signaler ce danger, ouw

Nous connaistsonspeonnellement tout ce que une furine plu, ýive que je citai- aux jtrés la
le clere cathluique du Canada, possèdo de lu- condamtion de ce sauvage comme synsît donné
mières et d vertus privées; et, autant nous orig:n une dle ces-4léendes superslitieuses.
avions ressenti de douleur et d'amertume en Épouvantail d'eniuans et de grnnd'enère.
apprenantqu'il Iséparait sa caus et ses intérêts C'est pourtatnt à prypos dle cela que le lierald
de la cause nationale et des intérêts canadien. ,ittun long£aile, où irue rýt'e.Jes mctfý le
autant hous sommes heureu d'apprendre et de plu aix,jtte le reproce la facdes jes
croire que nos inrormations ont eté errones et .de s. t e recrie contre la latitude laiue
injtste envers li. , , . ax ,ats daris l e desrcuses. L'exi-

Les .Ifélanges Religieux et le Canadien ont guité de la place que nie laissent vîo ecolonnes
aussi rait de nos réflexions sur l'avenirdu Càn- dans votre publicationl de ce soir, m'en imptse
da le texte de longs comiantares. Mais ce l'obligation, et d'ailleurs je crirnis faire iniure à

*qu- notre correspondant dit dis pre-uier de ces la sagacité de ceux qui liront ces quelques lignes
journaux et ceque la Revue Canidienne dit du et l'article du Héroldm, sije ne m'ab'osteiais d'as-
l::cond nous dispense de tout réponse. L'homn- cune autre remarque. J'ni cité les faits tels cuI'il.
me qui aime mieux rester le sujet colonial d'une sont arrivés, et je suis heureux d'y trouver ma
métropole éloignée, n'ayant avec lui ni commu- défense.
nlîtté d'opinion, ni · omninauté de mours, ni Je potnrraispet étretdêvoiler le gentiment qn-
cammatuté d'intérets, mIl communnuté de tana- rédigé cet nrticle, sentiment quin percé dan
gtge, qui, souveraine de deux populations égales certains incidentsdu procs de Brady, et dont le
devant sa justice, donne ltut à Pune rien à l'- Hérald n'a été que l'écho, niais ce cera à la pro.
tre, n'a de faveurs que pour celle-là t de dé.- chaine occasion.
hianceu que pour celle-ci l'hinine qui préfere J'ai l'honneur d'être etc.,
ct tt d'oppîression et d olintuse inégalité à
l'honneir l'étr. libre, indépenlan, cet homme T. J. J. LORANGER.

peut, être on bon Anglis, m.s il ne saurait, à Montréal 17 aont l'i.6.
coup sûr, s'appeler un Canadien-Franrais.

COURESPONDANCE.

M. PEdit ·r,

De concert-avec L. T. Drummond, ocuycr,
je fus l'avocat de John Brady nrc.ust dt ueur-
tre de Sanuel O'Rourke, aseiausiné au townhip
de Greenville, dans le mois. de septembre der--
nier. Aprs etn procr le trois jo:rF, Ertmy ft
acquitté de l'accusation portée contre lui, et tel
fat le sens du verdict esu' jurés rer dt jeudi ier-
nier, devant la cour criminelle le ce tî,strici. Ce-
verdict parai-wait avoir bien éuit la i iede certains
j.rat:iuic de cette ville, plb!iéî ens langue tu-
gaie et notamment du .1ontreal Transcript
c journal n'avait cepeitltt ie versé le reprorhei
qluz surla cour et les jîrés, 't les avocits de l'ar-
riué v étaient respe. t-. Cotifi- n's que tots
connttiissent c plincipe ctuunsnerú parI lpiuion
unanimtr icd peupIpu, ectt ndt ilds privilges
lu sujetI i " que la d n dienîP tIcs prévenîtus
est inviolahk," nous nous penions à l'abri de
toute nerustion calomnieu--e. lais nut oubli-
ons qu'il est tes gens qui ticnrespectent et ne
connaissent rien, et noustt cotnptions Fans le
diantreil Herald qui lui a bien ouvent montré-
te s'il connait wu le tChoses, il en veut encore

moins repmctrr, et c'cet c que prouve un tnr-
ti-le publié ce matin dans us colonne. Cet
articlea près avoir condamné d'tun tul trait et
lt jutge qui a tit le réuiné ie la caL:s, et les
jurés qui ont prtinoicé la mise ei lii clé du pré.
venu, cotuiient rconrc moi cernine d reiarutet.
qu:: je cerais tenté d'appeler iurieuses et d'au-.
tiit plus injuri'tee qu''lles sont évidemment .
faus, Le jug qui r présidé le tribunal est,
to:p t:loint pluc dans l'opinion publique pour que
coi caractère reçoive nurunei attelte les iniît-
tumni malimcîiees di l/rrald et le verd'et des
jurés est là pour e idéfendlre lui-même ; de' .rte
queyJ ne ii'attnchcrai qu'u a léîmontr;r l'injutire
et lu fatîrseté dls asueclrtins quti mste etoncernent
persnnmellement. Après avoir raconté com-
ment l'avocat, qui s'est ntireeé tix jurés eii
lingue angInise, leur nvtit cité pour montrer le
danger d'une conviction sur une preuve le ci-
constînce, l'exemplieîd'îun saîtrugu', trtivé cou-
pulle demeurtre sur errinlile preue, excué
en conséqtence, et dont on a plus tari freconnu
l'innocence, l'article continue :"Ill'avocat qui

s'adressa ensuite atix ttrés en languîe fratncaise
rpla ce trait. Jusque là tout Atnil bien ;
ma:P nos lecteurs croiront-ils qu'il ait été né-
cessaire j l'avocat d'jouter que le spectre uit
mlliureux injustement exécut, avait conc-
taminent fréquenté la maisou dut jute et dles
jurés concernés mdns ce pt rcé, et d'npporter

" à 'nppuîi de on nvancé. l'autorité de -n grand'
mère I uîthority of speaker's enand'nother"

et puis l'article me prête le Motf issez grave
d'avoir voulu exploiter les ent'menss suelroti-
lieux les jurés en faveur d nion client, le tout
dit l'aiticle, acompagné den Conjurations les
plus imposantes (adjurations of the mnost nawful
chiracter.)

Eh bien, M. l'éditeur, voilà comment 'inci-
dent le pus simple raconté d'une manière imsi-
dieuse, pourrnit en imposer à ceux qui ont de-
meurés étrangers à ce procès. Mai l'exporé
fait par le Herald est fux, comme vous nilez le
Voir, et j'en appelle à ceux qui étaient préeento,
et qui comprennent la lague frnnçaise que n'en-
t'nl peutt-tre pas bien l'éditeur îtit iHrald ;
Voici ce qui a donné cien à la noire humeur
thn Hêrnlil. Dans mon adre se auix Jurès je rn-
cni'tni le trait en quection, et j'njoutii l'exécu-
bonT le ce malheureux, ete'neute sioniTnocence
ecnnute, nvnient produit une vivs ensation,

parmi les habitans dit ditrict ou il avait été puni
du dernier spplice et j'ajoutni :en pinisninnt
et d'une minière à nu laisser auttiniote dont
l'esnrit des jurés et dc s iitan, qua je voulais
Plutlt fronder la crédulité sulperstitiime dont je
agnnlais les elîfitv, qu'exciter un sentimeril
de frayeur ) "etellement que je mie cuis o.it-

vent rappeléminn effrni, quand étant enfant
ma ermnnl' mèré qui me fitisrit le narréde cet
é.vnment ajouta: que l'onmbre de ce pauvr
«livae g alenitl ét -use trois outlrs après con
' exécution, roder à l'entbur de la raison id
juge, çt île notre voin un des jurés -oncernep
"tdns' c'eyig.s.l""Etl inö psir'wäi%

parnlr.dent julme-suis- soeri devant. .e. jursc
ontaonts'été tes àde les' lm interprétel.
r ,li.il-Aoia U

NOUVELLES DIVERSES.

COUR CRIMINELLE.
•,Le procèns de' Brady, ncust tu meurtre
d'O'8ourkea été teriniiéjedi soir par us ver-
diet d'cquittetnit. Cion,eils du prionnier,
MM. Drummond et Lorar-ger...

Vendredi, Michel Lnmbet, accu<e d'avsoir
tué un nommé Su. Thornas, est trouve coi:pai.e
d'lhom cieiu au second de-gré (aloula
Cotseila du prisonuier, iM Druitunondet L-
ranger

Sunedi la coeur prononça les senteices su-
vantes

Ciphas Touss;gnn, lir.in, C mois de pison .
J. lBte. Latrivieie, vo!, trois ans de pclietel-

tiaile.
Em'lie Girani, voi sur une per'onn doliti

Michel Lanbert, (.l/anslaugMler). dIo
Anîn Nelson, larc:in, 4 mois de naton de cor-

rectuond.
Joîcl llHamel n 1 tI 2 îl
Ambroise Pouliet, vol d'une génisse 4 îlt do
Er get Bu , elreinBrk( 4l uo di)
Jthn ilder, . do 4 do dle

Margarit Giilen, lo 4- î île
Jmlinnnah Deegniduu ' 4 d î0d)

Joseph Brennano e) di d' '
Pierre Doîgle, do G6do do
Pierre Dalcutur, dlo . t do
Pierre V cer, id) 1 do d
Mlathewv Kellyasut.et batterie 4 dus di
Garret Barry, tti uio

Jaunes MrCarty,voldnid' vach 6 do do
Alval uFay, ineutC.etbhiîu de niai-

son. 2 do uIo

Rantal Foy. do 2 d2 do
Josephi Fiddler Redly ert amppelé. et tue Ia-

raissant pa, le conseil i ela eie demande ju-
gement contre tes caiutions.

La iième chose contre Zoé Séguin, nccusée
tde séduction.

Le prcés mie Lamnano neet Hnifield cet fixé
ont premierjour du proii:i ti'ermie.

n f•.•L.-L .première a-s mil Ueni-anriielle

lie l'association les Iistitutetirs du District tic
Montréal, auma lieu le premier Saniedi tle Sep-
tembre prochain, dans la Salle die l'Insîitut Ca-
nauien. On espre que blessiutrs ls -n5iiti-
teumrs ssisteront en grand nombre et que ceux

qui ne se sont pas eucire jomît à lasocmtiaton

profiteront de cette occasion pour le faire.

LA GAZETTE DES TROIS.RIVIERES.
Nou- avons reçu uiinprsnpecttus nononçant la

prochaine publication d'un journal darns la ville
des Trois-Rivièrues.

STABLEAIJX-E M. WrEnt.-Lo public ce
porte en foule pour voir cette magnifîiue Exhi.
iio i. Nqs uen avons assez tit pour lit recou.

inanler à ·àns lecteurs. Elle contiiue oute
cette semine.

Dimanche dernier, ont é ordonnée prétres
palg;. ivéquie de Mbontulréal, dhansi l'élise cn-

thédrle, IMM. Léandre Uro dit Pominille, Ii-
dore Desnoyers et Jocept Cltévégny dit Du-
rand ; diacres MM. Norbert Lavallée, et Ed.
Etienne Chevalier : ce dernier est de l'ordre des
ohints le Marie IImmaculée. Ils sont tous Ldes-
tiins pour le diocèse de Nuuon.tréal. ,

Cesse niiggtei set imposante cérémonie, s'ut-
ni;sant à la grande volennelé dc la fète de l'As-
vompstion deola très sainte. Vierec,. aattiré sme
fouià inmense ~à l'oflice de la Cathdrale. C'é-
tait un ectacle atrqtb.ieu êdifiant.

• CORPonATIoN.-A une séance du Conseil de
Ville téntie le 12 courarit, citr'autres affaires
qui àcecupèrent l'attention dut Conseil.

lm. J. P. Aston soumit tunie ieiand0d'
cheter de la Corporation la Pompe u Cataractd"I

pour lat arniise (de St. Laurent.

considéré la rapport de M1 gvnet, r,
il était d'avis le faire terimin'er'cetie itise éttb
année; que sil était imposible de le fairé, il

mot i jgop'venahede etre les partes

[qui e tait " en état dtrecevir les blisemeut d'une sout-telotei e þipies
Bouk bril1t n tror'diîut rdie i0 nx

Q te a t .sJgniferj a~ i pens terres nationnales, sont autant e:oq'l pour
enitede tiner leur tlteile ett le le parti démocratique.
commencer aµ tpoigs pysxtle7courant, faute L quesipsn mexicAine fait Itbjeqdessdo6
do qiuoi .ls seronj equioogayer:i speru à leur s e aduce)irnetm ren ne Irans-
Contrat. , , , -. - pire, mais, assurément, qnelque chose se Ironie.
t.ecie e cotaireuvisn lluins propr Les d6ptche. transisers par le coimtodo'redtaires et lorntoreavoisinant le mrché ot re Cannt et . par le général Taylor sont donnès

dt vomneer £ e1000--n co m àtt' a condition lue comme très impotantesi contienncett-elles ces
c étte somme ne sera employé e qu'à la bdnitsel propositios dit Mexiqde, que le prsiýleiit sem-marche, que le marché en bis sera détruit oui- blait attendre i Nousl ie caurons bientt. Cons-itait le nouveu prêt, et que lasomnie sera rem- talons seulement que dans a prudence, = ctboursée tîtr.es revenus du nouvenu miarché, in- qu'elles que Paient les probabilités de paix, le
quelleîdfre le comité coneille ilneceiter si liehcbinet de Wnshiigom ne diecontir.tr pus tecs
entrepreneurs refusent le continuer leurs ouvre-, préparatifs helliqueux ; oifrait d'une main, auxges. Me'icains,la branche d'olivier, il tient, de l'autre

Le conseiller Gorie donna avis çuà la p- le gltIve hors du foiurreau; c'est une excelllntchaine nsvembée il j'crait motion que lavocat pnlti sr elle fera plus d'impresiofi,
tic la Corporation donnêt son avis ptr la ques- dIl eRi rd uts;làvtouepos-

tion si le conseil veille Uanssa eualité de cor- bles d CIor dl
poration peut prèn-e des ts dias le chemin Mentionnons, en terrinent, qu'avant de se
de For del adnd:et, Montral.ýQue -ions le enirer,îes steronano qu'avbill estifrasarttuîî~?r lnsi îh~tu~n ue u iIsie o cpurer, les sénateurs oiaot ebl eaias niirmati.n pil'fermt ontiusonrui l sMmeNire d Du onallocations civiles et iln ce, et qu'tn

Miirpreident y souscirait la somme dt neic t oa se n
£1300 t u'o rxîcueit ut autt-amendement a été introdit à ce bill, dounet l;.13,000 et quun rège Pent fut prépar l auto- I'Exécutif les moyens de rétab!ir les rclstions

nisant'émission 'de bons à ce montant pour pa- pacifiques entre le Mexique et les Etit-Unim.
yer les divers mirttnllentesî,î. Cet amendement est pavsé presqu'innperçu,AM. Kelly donne avis qu'il ferait motion que mais il est gros de conséquence, et l'applicationI. Fouttner cesât d'éîre architecte du nouveau ne s'en fera pas attendre.marché, etqu'un nutresoitnommêàsa place. Lehillrelatifàl'organisationadministrative de

l'Orégon n'a pas été pis en considération parle
Li Stateennt dit que • M. Benjamin, le noi- Sénat; il est donc remis à la session prociaine.

vertu régi:traittir du comté de lashinge, a rési- -Le Frantô-jméricain.
-né la place de Grand Maitre de I'Asmociation
,e Orangistes, àlaqueIç il avait élànomni ré-
cemnient, en remplncment de M. Gowon, M. E·rAT des arrivnges et tonnges ts Port dle
P. P. Qeber. pour les années 1845 et 1846. jus-

qu'o 7 aît. . .
Detux individu soupçonnés d'avoir volé les 1845-988 vaiseaux.36490.1 t 'nnenex.

vaies tcrés de 'é;ile de Repenigny, ain i que 1846-786 i 291065 tonnaux.d
a lampe l'argnt te l'écl.*iè de Ciambly ont Moins cette -

été arè!ét dans cette deiè; e piaruisse samedi année 197 73134
d-rnier. lis mavaient coupé ces objlt pr mor- FORSYTH & BELL.
item auet les avaient tlert a un orfèvre qui les a
iLarrüter. On nous dit que ce sont deux aile- NÔUVELLE MARITIME.inattes.. I - .. . - ,Il - _

iMittcE.-L-t Gazette Olicic!le de Samedi
derier conrtintitt un onnne < 't. du l'aiju-
d int G:néml Youing, portant que Sn Ecel-
1 n- étant sur le poit de réorgmsuier laminlice,
t-se Ps ociers Comninodant les Dataillons doi-
vent transmeutre au Departeînent -du la milice
le.4 lictes deia flicierrs qu'ilsjugeront convenable

île reconunilaner'.

P~cCt E ne LtAB E.' e.a.-Lcs Américains sont,
on l sait, rit premier rsng pour la pèche de la
iileine. Dans'ess uls parages des ilesSandvich,
i-e avient, en 1812i, des baàtimeutt qui reiré-

nrt' eit, en te et carg:i.on, tunue valeitr de
.4 i 73. Ce' bà'imn;tîtétaieat au nombro

du 541, diti 523 baleiaieri propreient dits.

UN nc.tv rArr. i'.-Uin rapport officiel,
ou:it., à la Convention .c.o:tituaite de Noe-

York, établit qu'il existe dans I'Etat-Einpire
2Y),vampniîotdount peuvent disposer le gouverneur
et le suiat.

r cr:'te tur ir.. Enucoctr r ill
5"ftît p:ta prier des héritagezi d'Amoérique!rt
'tdit l' dire désormais héritaged'Europe, nele
'îrp, etc.~ Un marnulfcturier de Dayton,

Ohio, M. .Jnîs smlerson, vient d'hériter j'on ,
-den cuausintî d'.AIngleterre, d'un; fortuinedont le
revenu annuel est évalué à près de £30,OOG.

Novvru.E E coqm:.,-Lord Falklnnti sest
enaruié pour Liverpool, avec sa fnmille, ur
le Ctuntria, paquebot à vapeur du 3 noét. Sir
Jeremttinlh Dickson, le commandant miliairedela
province, a pris les rèn2L de l'adiinistration ci-
vile, en attendant l'arrivée de sir Jphîn Hlarvey.

Nouvee- laueswi.-L etornoment
di v.euîe pnroviteî i pris cur les fonîds puiblics une
sa'on-i do £1003 pmttr les incedliés de Terre.
neuve. Las stui criptions pour le mte objet.
dans la ville de Saint-Jenn, avaient produit envi-
mon .- 403, àyvnir jusqu'ait août

h. Jrsus.-Un pensinnaot le jeunes demoi-
dile'o, teni par les re'igiene's du(u Sacré-Cour,
ulvt eire innutgulré à Saint V'incet îlans l'jie Jé.'
stî. le 8 siepteibre prmelnin, par la bnédiition
de la chipille' et rie lan maison qui seront alors
enmplètement achevées.

FAnN.-On dit quîe lu farine se vendnil -à
S-int.Lnoig, il y as dei ou trois em'inev, 2
pinvtrP 6i2u cents le baril. On ne l'avaitjamnais
vu à si bas prix.

- tats' Dis.
WASHRjGTON.-Ct.ounE Du Cotrm:s.

Apréf huit mois et six joirA d teqsin, le
C.ngrès a terminé ses tranux lundidernier.
Larqqu'on pause en revue le résultat île ces trn-
vauxr, on trouve, peut-ètre, que les deux eharm-
brei bat prd trp. souvent unt temps r cietmx
en ascu ons umtiles, mais on cnt m itucleou-
er, ce indant, que conduits d guidés par uneo
a lministrato:n habile et lihérle,les représen-
tantsi le l'Union on àe agit i rsdolu les quelions
le-. plut graves ét leislîts importantelu'ait ju-
ma-i dscidiets u la fois lu Congids Amnercpn
c L-iilfctilté relative à l'Ontann, caus den
d'prpge diplomatiques et pnuner éto
termminee de la ma irée La.piuu setsisn pf l9
plan financier de M.Walker, véritable nèrÇrne
ficaie a victorieusement trirngyhé; Id ttoîsvenu
tarif, "aPur u l e8,s1agtssa d'entrep6t, l'éta-

tarir a' s- c

Le navire de Sa M ajesté Belleisle est arriuve
le 29 du mois dernier à lifaxili, en 8 juin de
Québec. Et ii est repurti le 8 d tourant pur
Qtiétbcc, nvec in brigae de crahiniers. L'on
peit s'attendre à le voir rentrer dans ce port de
jour en jour. L'on su,1pse qu'*il M'en retourne-
ra uvec le 60 régiment d'infanterie et le-rettait
deu 14e régiment.

En cette ville, le 17 crurant, la dame de M. Ltuls SI.-
men, a mais au monde une Alle.

.filrigcO. 
1• .

A Ste. Miarie de lanice, le 10 du moi derlert, par
le réevrend Mesire Provenhe-r., vicaire d cette paraisse,
I. Jran Crépaiît, Régenttde l'Eeie Modl de letdreit,
iis du feu P. Crepauli,n uton viantPrtilot d Spint.Je,,
laie d'Orleant, àDemouisclle larle Adélt.de Letarte,tlle
ainér de M. Fr. Letarte, charron de Quebec.

NSél ildu etonren.il éSte.-4trnc e is laPd'odr, par
Ni. Jrsc ph ttailey, vie tlticds Trois-Riî'd'r, NM. Mut,l
De Foy,-maréchand de cette ville, à Demriaelle EndlUe,
seconde tille de M. Guillaume Bailey, de Ste. Ame.

1 crc.
En cette vill, le 14., Alexander Skakel, der 1,.i

gr, ig6 de71 at, ancelen et respectable citoenF -eu
tréal.

En cette ville, le 15 du curant, à l'age de 3 mviis et
IS poU., Joseph Marie Asphoine, .enfant deh M Féix
Janotte.

Au pird dél courant Ste. Marie, le 15 Antoine Clotaire,
etnfant de NI. le Dr. Dorien, agé d 4 ans.

A itaudon. ubilement. le 10,a à'age du 81 ans 5 ml
et 21 jrors, M. Charles Peyet dit St. Amour, a prs 50 s
murilge. Il lulsse ue veuve agée de i9 sti, 18 enfanu et
108 peti tfants. il eut juuiq'a ernr noicii lît'usange
dm eun e culté. et mêmelit veille Il aait fait à pied pis-
aeura milles,

A frpprairie. apr. une lkngue maladie, M. Jo. St.
Juansdt Sunuuvi,tâgé de 77tré. Brutbelles quilitîl.
parlaient fait estimé do toua ceux qui le connuruent. Il
latî e pour déplorer os urte, une epcuse il laquell il uait
marió depuis 0 ss et é mois, 3 enidns et grand n-mbre
de petits.ifanset arrleres-pet-nfans, qui nel'oublieront
çoitt.

A St. liyieinte le 15 r murant, Louis IHypolite Emille,
enfast de P. E. Leclere Eeuier ag de 19 jours.

VEJTIR AL L UN AN
UNfDI, le 24 du courant, seront vrduis par Encan
Pusble. i la es dence di s' I si n •, No. 38 rte Sti.

Atoc, Faubourg St. Autoie, tuus itu MEUBLES DE
M ENAGE et eftt. appartennt di laucceniot de fus
Darro MSri.E, dCr., Notuire Public, cosaietnt ti 'Te-

bis, Chaises, Couchettes, Lits de Plumes, Tapie, Pose
de cuisine et autres, Linge et Hlardes.

Une petite collectlcn de .ivreu.
La Vente à DIX heures,.

if I. 'RTICOUS,
Curateur.

18 nu.-t.

Par J. D. Bernard.
VENTE ETENDU lE

VrNR EN BoUrEILLZS, E UP£ Vit,

L$QuERvfs,'iN -.

A UX Magasins du ,oussigneLUND1 prochain, le 14
.du courant, sera tendu par Enecan Public, par Calt.
lpiti le restant de VINS EN BOUTEiLLES EAU DE
VIW., l.IQUP.URtS, &r., ke., arpprtunant sà la ut ce-
simn le M. F:MI nr MoNsAvvt. Leepartkahirliés
sernt données dans u naute aertusement.

-Cv ndtieou lîhéràlies.
La Vente à V:EUX h-uies

J. D. BERNARD,
13 teStEt cnteur.

VOL.
ANs la nuide Lundi àiMardi denier des vlen·s
se sont introduit, par une feêtre, dans l'Egil. e de

Chiy tb en ont enlevé sue lampe d'arent dem curr
de 1WI. Ceux qui pourront dueser des renseélgeens si.r
ce loi de mailre alufire recouvrer l'objet qf a été en.
levé, 'iroit généreusement eompenes en a idressant à
Meblre Mrsur..r,eurdu lieui

i..............-,

-1

SALLE DES ODD FELLOWS.<
OR.fNDE EX)IIITIOK DE PE1f5TURE

R.WINTER,
DANS LE STY LE DAGUERR

OUVERTE TOUS LES 'SOIRS,
et continuee jusquià avis ultéieuri

I-CATH EDRALE DE MILAN.
2--C1tUCIFIEMENT. -
8--SAINT SEPUL.Cl E.
4-FESTIN DE BALTAZAIt.
Admiiomo. 2e. 6d. Les 'puai-s erent ouvrtes à sept

h'ures et irmie et le petecie s9mumeneera à. HUIT
h"rîui ET l |F. prîeuss. Exhiblilon pendantaeourMERCRP.0i et SAMEDI sprès midi, cnmmmençant à
Si lieuroi. M. ..

Pour plus eaiples particularités, voir le Programm.
MontIrdal, 2 Juil utI.1 t ',.

ÉCOLE COMMERCIALE
DE DONSECOURS.

'E0l COMMERCIAI.E de Naire-Dame de
tsoencurs s'uuvrira MARDI le peamier de &ti,

Sembre prachain.
ontrePran- 1«. il. C. 81IARIN9.
blonirdat, 1 s soni.

INSTITUT CANADIEN ..

ES Membre, Actifdo lInut u aru»Iien, nont pié
Lde s retdre JEUDI prochain à la silleordinaire de&

sances, rue St. Gabtlel, pour aMidres ithpiortaites;
A. O. LAJOIE2.

18 anit Pr es.e.

L ES personnes qui désirent contracter avec lu Do,.
eau n. Taavaux PuantrU liCu leurîthuriu du.

OIS SCIE, Isu le chemin .de pùqtage do Gram à
Ch'mbly, pouert louer plusieurs mouia IàScie et don
uniseoirà d'eau dane lu puriste St. CCloalreSeigneurie

dborterhen s'adressat as Bureau - Seigneuria8 audit
lieu de St. Césire.

Montréal, 18 aot 18446.

En vente àa L brairi. Canadienne

D'E. R. FABRE "cC
E Jardin des Plantes, do1eriptian et meurs deau

Mammifères de la méiageile t du Muséeum d'is-
t ira naturele :sprécédé d'uns notice huiatîrique, aneedo-,
tnc. et dr.seulptiv dut jrdim, par M. Juies Jamin. Illus-

t.é et accom agnlde I10 sidetu d'lilire naturelln et,40:.
1(U euls deiatimpe, gravd sur cuivre et Imprimî.s dans Io

. texte; de53 grndsijets gravés sur boit et imprimés &I
part, ofTranties vues les plus remarquable» du JaeDIN
des PLANTr.s etc., etc, cie.

Ilar oitard
t vol. gé. La go. -ýI tue St. Vincent Ne. 3.

18 aoot

DISSOLUTION DE. SOCIÉTÉ.
, AVIS. : . -

A SOCIETE, culi existait ienr les Souostdn, ton
L ue &s' les nmet, raIson de N. i. F. CINQI

MAIt, a té d: ce jour tissoute; d'un consentemrentinu
s e. aciAstret d, tittte!etâté serentuàlt'avenireon-
t.mî' porN CINQ-MAlSt; ceux enver, ql la dite 5o-
eit estydejt e ttied. onlia'tdrieser au-dit < or.r.Ci -
MA e,, pour êl-e liruljta, de même ceux quilive.ntdi
la d 1, socité devro t payer à Nar. Canq-Maas, seul
autorisé à donner quittance. N EL 1 M R

N.OEL CINQ-MAR.S,
P.CINQ-MA -;

Montréal, 18 aoet 1846.

:A VENDRE,- -

DOISTES de VITRES d'Allemagne,
0 30 0 7j jX81, et mpetIs -jusqu5Â

1 J4124.
93 ilil gnnds ites,2535etantres mies.-

Un assotiment dieie1 A l'Huie s edl n
eouleust ;--.14

Mstrél 4sét . , -- ~.

VE3ES

vanes a~iirl.a L, uiceus d ulà, eLtSX'Vete, uU,'t- tn arIa l
WuKIRI rauyer, noe titus dm t am e abatino du nouveatu i are:, sait Ir,

1.. U" 'lot 'e krduue r, de Stpkds a't
srla.rue $ . pau, îur79piedi de fretordeur avec

lle droit de pavnsge (7ed E 10M csiEo r
DE TAILLE A TROIS ETAGES (pIgno m to
sReimc et autres dpe'dances etc., C.

20. Un petit morceau de terre enrel. lQt'e
l I.t n.'3 ë !apsuddcri, inisraut
pouces et li ligie de la rue Si. Pau aveu r ki
toynaetd des py enadj anti; r

4 ner akf8ieedidroit da passage (7T Pis10 li0e") rles liuue,
vfriue. tu ravent dei Icti 1 et 3.>

3 0. UnaI *1adj tant.le p&fdenit,' dé Ë5 irkdsiun
1% ue SU Puai, sur 143 pieds de prrftidteur avec la
d'oit d elI n ci-deslsu@crserré, avec DEUX:
MAI8 E PIERREDi TAILLE - ATOI8ETA(t-ES (rilcemunnt nccup.os come XNen >fouge
des eficiers), avec r e ur e e. etc.

Le touuîpiuuampem r.td -tdas la Oete OJtfcieuede Qadiae. P1;- ' ':îi,..1'

Pour Pide impius prilelisté, .-admaeu à,MM;MalttevîITHe t BUlTnVNtohi u aàbil. J.:Ootra tt aentPor les eDNeueu su.
Mntrée1 41août 18461

1 VE.riDl'E
LE 19 OUT ÇoURAr T

aa IFgHD
i12oý..MuStrAaaprés troiserliéeapendant trois "Dhele
coudecurifs, l'issue du service Divin du Matri. UN
EMPIAQEMENT dpendantdelaiuesionde reuse
Dame Marie Julie lubert, iposeî en pmre.m-ndceed
tEn, Jean.Uspite sitm oeten seesndes noces de feu Char.
i"s itatiticu, aS et situé u au sbourg' 8t. Antoinedtta
cité d 1at,.id la cotas,,teîd. quarante-trois pieds
de frnt sur la rue Si. Antoineet trente-cinq pied. se
arrière et cent doute pieds de pr..rondeure, tenant par de-
Tant à Il rue SI Anoine, d'un cot éM. Joseph D Ea4
guy, de latrecôté Ilwte une6ria prede et parderriuks
aux hiirDis lsout avec UN E MAISON eun pierre à
deux ùtare,, remises, écurea et autres dépendances de.-
sus construite.

Pour la condituion qui seront énonces brI de la vis-
te, 'adressràJM. saire, roi St. Dtls, o u aute.
teuusignû ens'lit étude, ru% B Si. '.,Ih, No. 3

MotatC. A. .ULN P.
Motnral, 14 soOtlsE.

.

.
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VENTES par ENCAN. 1 BA NQE IE'IPARNES
Par John Leeming-

V'ENT E,
Per ordre do E.rirulesrs Teslamenairee,

DE MAISONS ET TEIIIIAINS TItS IESliiA-

L F.Soussn areuintrtim, des Exérutcur 0 Tic'
L ntamaetairesde feuJosEruFi EDEnicx E ,

der., de vendre par Encan, sur les lieux MNECFLtIEll, te
19 AOer uisroiai.

La MAISON et terrain tràs-désirables itués su l'u-
bourg Québee, rue St. André, entre la Catthédrule tIte
ehiemitn Palîiina, muaienatst erettpés ptsr flotter

JAgsoa,écr., contenant, ledit terrain, 150 pieds de
(ront, mur 18 de pr)toiedteur, avec une grande et i-si-st-
lenteNIAIlS(N st de belles dépendancîes, tllciCrePuite,
Jardin, lsquet, ke., &c., te tout dans le seilleurtordre
psibl e.

Cette rprtiété a été commué,etlesiconditions seront
tris-fsci e.

Un titre incontestable sera donnt.
-- Aussi-

Une MAISON en briuiie à deux étages et un Tr- l.iN
situés dett la Grande lu.e dis Faubourg St. I.unireit,
mnmtetnid occupés par Mér. J. Anatis, inureband épi-

cier. Cette propnété posedcte tttut ce qt'il ruît pour une
Maison de Cuiimerer, nytait MNagasi et Vt(ie ru psr
rince et toutes les dépendances éessairee, une cour
pontée et le tout tant dane le mirilltur trdre posile.

-ne sEr.u,-
Une MAISON et bois à deux lgemtis rtn srice île

la propriété suilite, située sur la rte St Dosnique,
avec dépendances.

-ET---
YTh-à.Vis le maison ei-haut dérrite. creupée tsar M.

Adami.dn. In irande fRue, une Masos térs leteatble
stue délrendua.ees.

Qu'une suierbe MN ais r tuiss dtns la rne St. Charle.
DlUrunmmsée sur le siîétme lut cihauit tdéerit, avec tte
les dépetlanttctes.

Toutes ces propri!tés (enreptée la nisnti de brisqur)
ont coinuées.

La vente str les lieux à ONZE heures.
E l)l.Ii, ~ Ilîîrrîtetrs

DE LA

CITk ET DISTRICT DE M ONtTRIML.

PATRO tN
.Mongr. l' Evque Cotholique de .unutrasd.

Bureau des Directeurs,
W. Worknt, Présitldit. Fratcis Ilincks,

A. I.Itorque, V. P Nridetnt l. Mulballad,
John E. Mitt. .. Il. lloltoni,

Jacob Deitt, JhrTuy,
Joîsephl Itîurret, Damause Matsstns,

P. Hevstttiit, Jaoeph tGresair,
L. T. Druamontd, Neta0on 1Devis.
Il Judai1.

VIS et psr le présent dlonn que jusqu's ais ccn-
traie tlNTEIIET quetpayers reitu inasitaatitit

"era de CINQ Pout CENT str tes Dépte de £50 et
asisî ruue, et tiQUATItE POUt CENT sur les

Dllita au-dessas eil,tcrut sa e.
Ou peut chtenir e.pies des Iegles et lteglent, li et

satre, infirmattts, n s'adreua su urteau e la lan-
quîr qui estusert TOUS 1.ES JOURS, dr DIX heures à

itoIS, etdaisles mirées îles L.UNI)lS etde SIXa

Par ordre du lureau.
JNtI. COI.L.INS,

Seciréiaire'.
Ilîseeu dte la llanque d'Epa.rgte. te la Cité et District

de MI.tiréml, Ni. 16 iranstde ruc St. Jacesi, orote

voisim de l'Ottaws Hltel.
2juin 18416.

AVIS AUX VOYAGEURS.

DUilttlhl
RUE ST.-GABRIEL

JOHNiElNlAtit'rG fNI F. ST'. JU 1Le Niifaîrune sesisutis cl 1e pub1lie
.1t0llN î.r.EM INO.I

31 juillt - :tnque n esutatiriitttu lrécis, idtîsle gefal rutt-
21 jnilieîit&iell ienii littreiire l-io'o t r lti

- ta-rtttt' iii-a rttfir tuatit la isuII rt liéleirsitlecsas sityogi-ucs
SWORDS HUTELc. oeuaitis eiitiitioira'srtitîs-t.

M SWOltî ayant céll 'Ilutel qu'il Occupait-euti
S te uns grit ore d'année .tidais ' nue St.R in-
et-t, a i. NIIAIIAE uiO'NEIl,, ci-droac t du Cily-
lloitel, rue St. l'uls, il espere sue le piLlic uudruhIca e ta sel, eltt tuarier Cuaitttert'iltic te

toinuer snn picitro e à sait iîcersret. se tir,tis, l it e ec 1. olu l isittci.
ls ani ct Ni. 5'Neil, sliie reipetsement ce ocupétol iititiNtt areçu

nêee pîttrunage qui a été seoirdé à sutn préudérestur.le eraluu u oteussisr.r l'aisatti- ut litilt
L'exiérienre qu'il a equiedepuias 1: ais iai.ser gerec ,rtîtl- sain aeu u iutsait talseuîstisauîr à
d'allliire lui fait esprler qu'il auira tnmriter l'en iuage- fire le-r ritice.
ents qonsIut'u sira bien lui cete.

se Vins et ses I.iqueurs cerIt de lu mteilleure qualité
1

et sa Tal sera toijta esiaudumaiot lirn.e deas inil-tc le pîeets tusrt ,lhiréc,(aisss
leurs lets tique le Narhliù peut oltrir.l iiituu 'uléuec- lt-1situa s I i ler ictuli.

NI. O'N.L. saiit cete octassesiton palie sec sirtte-mCs t stteI,. its plu.irehereienttoujours
remuuereimsaeulc à es cti, et auspublie tir 'enresot.ail'-e-lu aanoiui.
msuecut i u'il lui oint itujîur scetle u ityll l. pen-
datnt p teursatuées, et ilIr lias hie tc lui ciittttinuer le:iU :J.1111
tmêmie support atans tsnuinei étaliseent, ti ils 'et- sentit-tttI)iii' pi ilsn c et sut uépuc tiratu
rct servs dans le meilleur gut et à les tprix tiei-mo.

dorés.
M.O'N Lt. N Sr. .it1taiN tiIs'lts pluititetertstCc'iaie

21 juillet. pi l 't-iu - - qu'elle'as l irçu rsqui li o
_______________________________________________________ - isu l t'étta ir irui-a.. îu1. a1riavi-ilc-se votur, A t rie

:îîl s it ttIiiiti i to i tsier t-. at t.isiuis (tiuyuge t u
Satre le lt'mIiprer de Rusit,.

cIETTE S.JlCE, néeint liirlée sic lu lunsrie, iti I
est d'oun ut dlcieux, et surinase toute sire t-tu

délicutesse. Elle peut ére mpliye duss presque tatos le,
mets pour leur dutnere ol ie eelltus gol.S J. I.YMtAN, IAFA 'IK -'lU 111)1S lutaieO 'T

10 juillet. Chimiste, Platie-d'.rai-a. li :

COIMUNICATION, TOUS l.ES JOUiS, J.tIt.IIIl, t fatîçii l laai ona til,ieua-a-uaai utnitîéi.liaiu tr NI. tuc iiJe. 'tr

ENTR EMOWrNl' . 1:T r .I:Ss
tîli qui c étulé étr it, it q'ilon rtiuti dettst e itîîuiî-

SOURCES DE VARENNES. tl q p

I ES P
tOSSE:ss :I.lS aaîelnhait' et''.'.L ti-Il lI .

. StlUIjtltS inent it completer lis rui-

geients suivin'tisilii ui 'éablir iret l NT Tllt l.
et le JO1.1 VI.A I.:VAti lI.: N -I:Ms.s m- C l-
MUN'ATION -GUI.l-:tl-: de '-î s s.1
J( lL'lIS, gni piIsie trr aui Itlli u ut suau ty -

goule, ir'tlalt %iler li Saome et le il.',

toutes facilités possibles de la fair ecoivenaluie-

LE STE.\MER ST. LOUIS,

Quitte Montréal tous l-s DIMANCllS à UNI-
Iherî' P. M., et revietuilous l'apri.idii. lri%

it Paugo pour aller a vtiiir 'R i:NTE. SOLS.
L.a seualineî le'" Si. l. iit p tir % .I Il.E-N -
NES 'o 4 .\1DI l 1Mltir11011, ut l1 liues t t . i

NI., Prix itI:NTI- SOUS.

LE STEAMER DAVII) AIMI-'S,
Laisse NONTIt.A I. pour V A lI-INN IS tIls lis
JEUDI MATIN. uà NEUF b urli urèti -usle-
vient de le ieuriea lesir. Pri ti inpas'.
pour aillr et revenir, lA NTEI SOUS. (Ser--
taules ti Enf)i sîmuilié prir.)

Lesjours inteméediaireia, est-'-dire,les I.1UNIIIS,
MIlC'RED S et S .lliS,

UN OMNIBUS
ltortirnt la Varenuie dans l matinée et ptu' .e 't
dans i'aiès-idi à cing heures nux prinaîiaux

Iltels di cucle ville jsnom pclremlre les -.a tt
les cunduiro taux S1OI : ; Ptl ii F1sum r allr -i
revenir ClNQ CIIE.:NS. (Si 'tein et t

moitié prix.)
Un'"0v 1 t cete susisl aleur SOtUl'1 . .;m.

AREN mS-i es ntu leuô, rds pite.tlue'. du
St. Laurent, nie peut qu'tru très agréable et tacs
saliutairu.

Les personnes lui dtesireraienlut î in eineliiues
joura nu Villago trouvecti ltà 'exà'etleitls I tte
our les neecevaîir. 1.04ilieeurs actuels de.,'1

urees, tuutt en remaerciai tl puhhe dc us it-
nage passé peuvent l'asuiirer nnjouitrd'uiîl a l'a-
votr, rien nu ]sein épurgi ou iegligé à leur Illitel.

pour cIls lie réjouril tIs vsyaa u t des iitieus
tout a fait agréable et cutiurtalile. Ils nnit os-
péror qe lcuirs olfonts rectatreroni t l'apîîprobation

LUCKIN KENT.
• Montréal, 31 Juillet, 1816.

ES Tour de l'Eglise Parnisisle de
Montréal sent seluellement ntvrertea

pour la saisan, jusqu'à la fin d'octobre
rchi, l toutes les personnes qui dlsireut

cin ter au tnmmet, à 215 pieds le hautatur,
et d'oùi eu eut soir toute l cité et les cam-

pagnes csironnastea.
ANT. DUDtOlD,

CHEMIN DE FER
tL

fONTR'A .l TLA CHINE

.1'X X TIT-PR1?'R 'R.
1 l.S lirectu aie' la Cani.-t duCein de' Per

de Nltré, s tuehine' st-tmitprts ut uainqe-
tu-tt a llira le otrait pour tut 'Uti ragi du Chemit,

aitt'endnit tc-ui qui ont l'anItentuion de' aOisit5 tr

1grt .tt si tni i crite de la I.ine et lîts-nir tute' li
ittftirttt.iiitt t.ioqunt la gunlité eàl inlu q nntité de 'î a -

r' et de, moteriaux, en s'dressant a lbureau de la Ciao-

Pir ordre
ltEîl. SI.ACCI'.i.tlt,

Serëéuisre.

oturéaul.,2Sjuillet lii.

A VENDIRE,
UNseuortint iide ihapoaux Frnçais, oeur hommes,

daJle ndroleu goûst.

utt.lurment r-rus -t si rendr i la mrs e plarr.

%i \'s iS re biel idaté prs pue lt-s Egliss;,-
ttutu-t T.gises, isutaint tt ite p ir 1St. Su-

trr poetunt. hpr lour d., trii bruchée. lclteo à ISes.
i luaie,' et Sino-es île la Vierge ru plâtre di deux grau-
ilir.
l tue iuperts statue de la Vierge argentér.

I.. D)el.AiRANVE.

I enduure à lsa -mo plare,

Pâtés di iîl gras,
tius ,rulc.
Trutirlis e ulcitles,

Polites- d'A..irges,
Sardime a lItile, ce.
Vins irantiçis, eus petitusquiarts de 15 gallons lchaque,

dit dti en caiiss de Id aIr. de bouteille.
Vitus '.lisn, est quarts de 30 gallons,
Vin le Porte t pips,
Ninaigre de sus blanc,

hapane eus raisses et paiers, de Ruinairt pre
et fiti

do do de Moluet et Chauinir.n
do do de St. l'erny, mn,

do ousseux, de la îmisnn le Florentin Faste.
LI IL.AGRAVE.

-o-

A endre 'uani à la anme place.
Rubans français,

Gaua 1français,
Pluche de scoie noir,
Parapluie à carner,

Et sie uvariété d'autres article.
L. TIsLAGIAVE.

21 juillet ISI.

FREDORE,
DOREUR, HU IONISAN

166. Rue Notre-Dame. 1L66.1to u Jor-.Jrt. 1 0 EPRO PIIIETAI ItEderM NAON IPIQU EF.TABLISSEhIENT,ainns-al dansoae pays, enoffrant as pu blie
t. e eeeiteiupeut l'reouraemeisnt libéral que son oncle et ltASO)uti ont cenconturé, durant les

• MONTREAL.deaée qu'ils out coduit tabisîementsbiaisceeussous le nomud'l1TEL RASCO, a Monnossed'imams.etui l dc.i ientîlecse traisuportet dusse ette...-

iAIRICANT de Cadres de Miroirs et de gravures,
Antle et vrit lIs CarIes Géographiques, n-don

lee vieux articlet, stettoye et veruit les vieilles ptiem-
tures etc, etc, etc.

No. t1lG Rue Netre-Daime,
vis-à-sic iMeuars. ibb et cie.

N. B. Toutese uommandes sent reçu" avec rren- RUE NOTRE-DAME5
naance et elcéutétsiauesexpéditiol,-t des prix mo-

itérés. e sesa"uesppadiirtà c ri ue, ut~tr uenasiue inBiighais.Ecr. et lu résidence des goseuvcitnes lords Durhamn et Eydenhns

2ï juillet, 1846.ln.sun s été considérablement augmentée et mntée aucetàuteesetues tee rcheq

nns~nunrCathédrale, de'E'élioceS Jacqur, du Palas Epienepul,les Benques, de Bureaux de gouseruemeul, du :Pelais de
11ti-ceet de peu autires ulii Ja eil sitci lc,à un ure diaqulee lchmpdc mrst: deilio UI'UITII tsil eaucouîp isiciii et beesstîsup d'ir; il cerisausînde de toues côtés tintenueecellente, mag~nifique de Jia
Cité, le le lîivtt-oe, de lIsle Ste. Iléteur de lutrise opplêée5  île la &Mi'setugne et du liayu ss: i pittoresque qe

LA LIGNE DU PEUPLE. I.islis. att été itrsîhé île- fid en cumbîs' avc des NIEBLJtIFS, TAPISSERtIES, TAPIS, TF.NTIIIIESL
J'USQU'. Anouvel ordre, le Sî.teamerUEBEC l ., OU V EAUX ET lIo1;INIIELE PLUS SOMPTUEUX ET LE PLUS 1ASIIIUNABI.Kdignes de

' purpide id'. 1%itiersUnvT.s.siuE
N ats loscira comiiime snuit ose:StiIdc il:ard.
lDe irit:c, le<Lusmis, Meect et Vcsni.t LAIseattira fîstie de toutes lesresie lu sioi, etrun-butlescpm que h' pncétier n'epar

à stl~i rî-1'. 3M. mec ren les ut ,utii.i'ire ceuqui vîtudroîsatolitre Ih(sti)rer dei leur îîtuteile grands ,,mbrr ,de personnesoquelér-

De MiiNmruAl., les MAnnas, Jeisnis et Sait cnis
à huitI heure- î'. 4 itîM.sîsjorsi i eoaîtiîctes'yogeorssosa liteaua a Napeur,on ditû ctientisudo « parie,as us it

tirsdia tîe t tlkctacciet à aller les prestitre ra c is (i. Enifin1. i ptiriétaie. t'autel sacesmiligesa rin t
Qutbec 28juillet. J. W ISlN. cetîdre1ssuéîjsIitiedigiti-duaputuigelibéral qu'it s déjà reçu ceiîiessernde Bosco.

les ililèreitn jîitrtutt¶ de eit uvill et dle Mn-

treal vouutrmit bien studonter a cet avis trots inum- - J. M. Donegana.
IV. ~Mun tré.t1 1)uI. 11.

PHARMACIE CANADIENNE, L i IMPORTATION OU PRINEMPS-fa
I E U ulur u)1 ia Isns de la ('ttiiiiigne

C'oin ss lies St. Lamsrs et s8. Jiauts, a is r tetlinitéssatreliniieb. l. 1 1 sti tet îelde, ttîtieiaef1i.-I. & IL , il ytntiueensut tout(
Maison de l'o.L.IH.tLaFontaineet

(iII-d-rilleTD. , SehIIIson.)sèrJ.A 
dupria ui

'N ntruscen csslîammuîent ài cettu Etublicemenit unr.il1tfits
r esiriuiment guitnîra dtel issiru - ii iat '

DROGUES, RENIDUES A PATENTES.
'o l'ARFlUiES tNSTOt:MiEN'TS DE Cli tit.itG1tE,

c., Sec., k.
I. tot des neilletuns inaufitiacture, françaises et

l ,s dres de 31M. les Méde ins et Marrhands dola
c1mpagne seroit eu i vr é. are tl'tuus zrand soin. t s ictitit îlerecsirpleIl e eît Rriiyîtt. l'iicen ri Lidy brefli.iINUT CA f S leCiAPEAUX

Conwi.ciltion à toutes les tturs de l tu'journée.1de CASTOII, etdi e isti , rpiequaté., de, i».di lu sréenie. et imia1ledetiir ,cû.

31 juilîtt. E. T NtDEI., M. D. es Nlnreli;iusdq éinIit-C ui rttuc'o s sor ti i ttitu et et i t ausris site lu libéraleu i réis sari

Nouvelle Pharmacie. A NDREW t11S
Coi tes Rues Kotre-Iime et St. Desnti.SuitI11iteo Ciii;»11 riftIfLenores r, l .s F4. ui.eperte1Mjuillet,,18t4a. à ldoite dîlus Pae ist r js 111rite Stn-)itr

DReCTEMENT uts-a-vis LÔTErL DoNEA;Nls.

N Es ,ousignós renaunt il' ourle l'elablissemnet, ci- - ________ -

. detIra n t I I!îh meiur dii rmer lues lhtbitutt ide
ihentréal et des esnirons, quit set ma ituat prêts à

leur îîitrir uit asartiientétend et :ié rl îl e12D«Il 1UiE 1,SP1R E P.1llI T101S CillM Q EDo,
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D'E. R. FABREN U12EAUJ DiCTltSNNAltltE fIE l.A l.ANOIUE
PIINÇShIE lIîikS L'ACAl IIMIE, Ceem-

pren 1moia tus les mts fraiçîis, ancu et tnuruxtu, les
terues des scitenu, des arts et les méti,les synt.

tymes et les contraires i aec des exetnple tirés dis uieil-
.eitrs -uteurs fraitis, et des notes puicées tdans les

uuuscrits de Rt NV AltIl., et rei sur la derniére édition
u li itui nair le d 'eladémie fan aitse.

l'aris t1 13. uts fort volumse int-Sutn.
lie St. Vincent Nu. 2.

SITUATION DEMANDÉE.
IN jeunee hmume, parlant et écrivit les deuîx

lîsu es, françise et un.. isa', désirerait a i tnrir sui
.itmtoti il comnîeerivain, dans quelques bureaux de cette
vilile. Il fiurniras les tmeîilleurs rcen nution. Il
puiirras aussi remplir la fonctionl ie Traducteur danus u

Iprimec.-S'adresser as ibureu de la Rerue Cuisît-
in n à, o a CIlS. AUG. IRIAULT, Notaire, 3, rue St.

- M nrérai l, tIi juillet, 1816.

REFORMISTES, ATTENTION!
Procuriez-oius cet oaurage remarquable, écrit

duns vou ititrits.

A VENDRECHEZ MM. ARMOUR ET RAMSAY
RUE ST. FRANÇOIS-XAVIER, UN

PAMPHLET EN LANGUE ANGLAISE,
SUR LES AFFAIRES DU CANADA.

Par un Canaden. °

Prir:-TRENTE SOUS.
Montréal 31 jule 1846.

1. Il. DAL Y stisit ce<cttesion pourt lfrir -- 4s retlierrinments les plus ietres de l'encours-
eenit dlistiigue et libéral qu'il a reçu penduant -i jongt 'tms a K1iiston , et il .re .yes liois eaist

et le publie Ci gnéieril, iqu'il .se montrera toijtiirtrès emupresqs à donner routle son ttention t
lotir oiniîtrt.

Montrénl, 1( juin ISl.

JARDIN BOTANIQUE

RUE COTW N 14..

O N trouvera costineCt à ct ETAit.ISSEMtENT,
PLUSIEURtS MII.lRSdI PLANTES ItAttES

de ttutes epces. rette collectitn est la pîus considérable
. prescnt de l'Amérique. On invite lu t hulie à la venir

visiter aifi de pouvuirjmer de l'étendue de cuets collectiotn.
ON NE PAYE RIEN PoUR voix. Ru coté, derriere

la Bitque de Moturéut.
Montréal, 1l Juillet.

Récemment Reçîus' par l. Grent Britain,
Rury O'.sore, Britannuüz et Erromanga.

J. L. BEAUDRY & CIE.
Ntn. 80, Rte Notre-Dame.

ENNINT de recevoir pare.s vaisseaux ci-dessus,
uinasortiient spcndide et très étendu de Marclin

lees de find et de U Goùt, et ils un attendnttent ore tous
les jours par le PEAltL, i.ADY SEATON, VIA)et
autres Vaisseaux venntt de Glasgow etde Liverpool.

Montrét, 12 mai, 184ti.

FAITES ATTENTIONS
TAPIS A LHUILE M.I l "u %"
Mrcht A Fois, sn 1 e Utd TArla dEU iSd.

tan et grscndeurs .sr s,pour Cbetbre, Pdssageet Esc.lie, aits! que tsur ablisn, pia, etc,, et autres Tolles et
Soies crS .pnur diutrne usages i Tolle, psiur Chapesux,-
pots et Mtinteauux c.

SOURCES DE ST. LEO.'V.
L ES SOURCES DE ST. LEON, situés à environ à

mille de la lsiére.tt-Loup, ont été louées priqIuelques ainées, par le Sousuigité, qui prend la liberde
i inibrmter rs mir et le public qu'il réside sur les lieus,
où il et prêre cevoir s eoygeurs et i exiédier l'Esi
Minlérale A ceux qui en demanderont.

Les îpersonnes suivantes qui ont él inomnnées Agents "0
aurnit c àosît vendre à Monitrtrl, chez bili.

lAniN & BADEAUx ; aux Trois-Rivièrescitez , .Ibi
LARUr. & CiE ; et à Québec, citez i. E. GiNAs.

St. i.éon, 13 mai. JOHN GtANT.

BESSE&FIRÈRE
MAGASIN DE NOUVEAUTÉS,

No 131 Rue Notre-Dame,

L'ÉGLISE ANGLAISE
0 NT l'honneur d'inforner le pûbîie en ral

qu'ils viennent d'ouvrir leur MAGA'IJN. tut
N 131, RUE No-rnt-DAM.; leur FOND se cOm-l
pose l'aîiie granle variélé de ,fRCHANDISES
îi'uilité et de fantaisie, hoîee nvec le plus grand
soin possible. Et ils.osent se flatter anavcla p0ne
tualité qu'ils mettront à.servir le public ils mérit
ront san encouragemaent.

iNotitréal, 30 juin 1846.

STANISLA D PE.4U Chrf

TMPRIMERIE DE LX REVUE CANADlEnAR
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